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CAFÉ

HORIZONS
Les

chevaliers
du

commerce
équitable

Difficile de vivre grassement 
aux dépens 

d’une main-d’œuvre 
des champs qui trime 

contre une poignée de pesos 
ou de roupies

Depuis trois semaines, le Café Rico, rue Rachel à Montréal, est le premier torréfacteur de café équi­

table en nos terres. Ce commerce alternatif basé sur le respect du petit planteur a creusé son sillon 

en Europe et commence timidement à s’implanter chez nous. Doit-on nécessairement exploiter les 

agriculteurs du tiers monde pour boire à bon prix son Arabica du matin? Certains répondent non.

JACQUES GRENIER LE DEVOIR
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Le Café Rico, rue Rachel.

ODILE TREMBLAY 
LE DEVOIR ‘

e café équitable, vous connais­
sez? Ses grains sont du même 
brun que les autres grains. Il 
n’est guère plus ou moins cor­
sé que la café du rayon d’à 
côté. Une différence de taille, 
toutefois: sa clé de voûte ne re­
pose pas sur l’exploitation 
éhontée du petit planteur du 
Sud, mais sur un idéal de justi­
ce en ce bas monde. Meilleur 
prix pour les petites coopéra­
tives agricoles, moins d’inter­
médiaires en jeu et prêts finan­
ciers à ces entreprises fami­
liales. Qui est contre la vertu? 
En principe personne, mais la

libre entreprise étant ce qu’elle est, la formule a 
pris le maquis de la marginalité.

Difficile en nos continents d’abondance de ne pas 
tiquer à vivre grassement aux dépens d’une main- 
d’œuvre des champs qui trime contre qu’une poi­
gnée de pesos ou de roupies. Fils d’un Occident 
gavé s’offrant la grande bouffe sur le dos du porteur 
d’eau, c’est nous. La mauvaise conscience en prime.

Un réseau parallèle appose donc son petit sentier 
raboteux alternatif à l’autoroute du marché officiel, 
moustique parmi les éléphants des grosses compa­
gnies. N’empêche, son bourdonnement s’amplifie, 
porté par le remords du nanti.

Implanter des formules moins injustes? Ça se fait. 
«Alors poussons cette roue-là», s’est dit Laure Waridel, 

qne jeune Québécoise d’origine Suisse. 
A 25 ans la spciologue, militante au sein 
du groupe Equiterre, est la figure de 
proue au Québec de la Cause Café. 
C’est d’ailleurs le titre du livre qu’elle 
publiait en 1997 appelant à une vision 
plus juste et plus éclairée du commerce 
duçlit kawa.

A la fin de ses études en développe­
ment international à Mc Gill, Laure Wa­
ridel est partie vivre deux mois dans 
des coopératives de café au Mexique, 
frappée par le fait que les planteurs re­
trouvaient une dignité lorsqu’ils avaient 
la chance de prendre en charge leur dé­
veloppement. Elle est revenue au pays 
avec une cause à défendre et des murs 
à défoncer.

«Le café est stratégique en terme de 
commerce équitable, explique-t-elle. 
Il est cultivé dans les montagnes du 

tiers monde avec de mauvaises conditions de tra­
vail. C’est un produit de consommation courante, 
facile à conserver une fois torréfié.» Bref, il a tout 
pour servir d’étendard à la cause équitable.

Pour 

se voir 
classé 

équitable, 
le café 

doit être 
produit 

à
petite

échelle

N’est pas estampillé qui veut
Pour se voir classé équitable, le café doit être pro­

duit à petite échelle, dans la démocratie, la solidarité, 
la transparence, le respect de l’environnement, avec 
une série de critères à respecter. Il doit être acheté di­
rectement à des regroupements de petits produc­
teurs à des prix supérieurs aux cours boursiers. La 
relation établie entre vendeurs et acheteurs se veut 
stable avec système de crédit, etc.

324 coopératives dans 18 pays ( Colombie, Salva­
dor, Tanzanie, Brésil, etc.) participent à ce réseau al­
ternatif de la graine stimulante,.

Des mouvements comme Equiterre, Oxfam Qué­
bec ont enfourché chez nous ce cheval de bataille

On en retrouve au Québec dans 54 points de 
vente, mais aussi au sein d’entreprises comme Le 
Cirque du Soleil qui, en tournée ou dans ses bu­
reaux, ne carbure qu’à l’équitable. Fait nouveau, 
depuis trois semaines, une brûlerie spécialisée a 
pignon sur la rue Rachel. Au Café Rico, particu­
liers et commerçants peuvent acheter le café équi­
table fraîchement torréfié (avant, il fallait passer 
par les Etats-Unis), et à meilleur coût qu’ailleurs. 
Son propriétaire Stéphane Kordahi avait lu le livre 
Une cause Café de Laure Waridel qui évoquait la 
nécessité d’implanter un solide réseau alternatif. Il 
a répondu à l’appel.

En retard
Précisons d’abord que l’Amérique du Nord est à 

cent lieues derrière l’Europe en ces matières. En re­
tard, et de beaucoup. Le café équitable représente 
5 % du marché international, mais un maigre 1 % au 
Canada. Entre 75 et 80 % de la production certifiée 
équitable s’écoule en Europe. Outre-Atlantique, toute 
une aile verte et progressiste s’est investie avec la foi 
qui soulève les montagnes. 100 000 bénévoles actifs 
s’activent comme des petites abeilles dans le réseau. 
En Europe, on retrouve des produits équitables di­
vers: le sucre, le cacao, le thé, la banane, le jus d’oran­
ge, le miel. Au Canada seul le café commence à s’im­
poser, lancé en éclaireur.

Tout a commencé au début des années 60 en Hol­
lande plus précisément, puis en Grande Bretagne 
sous l’aile du commerce alternatif. Le tiers monde 
réclamait de la justice dans l’échange plutôt qu’une 
aide internationale passive. Certains groupes ont 
voulu ouvrir les marchés aux producteurs désavan­
tagés du Sud sans les exploiter si possible et dans le 
respect de l’environnement. Tout un réseau parallè­
le appuyé par les ONG écoulait des objets d’artisa­
nat dans les Magasins du monde en Belgique, en 
Suisse, en Grande-Bretagne, aux Pays-Bas puis sur 
le continent. Au début des années 80 s’est ajouté le 
café. «Il fallait croire en la cause. Le café coûtait plus 
cher qu’ailleurs et la qualité n’était pas suprême», ex­
plique Laure Waridel.

En 1994, les Magasins du monde dispersés en Eu­
rope se sont regroupés sous la bannière Network of 
European Worldshops qui compte aujourd’hui 1200
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boutiques dans 13 pays. Le café, on en vendait aux 
côtés des statuettes et des ponchos. Mais encore fal­
lait-il s’assurer qu’il provenait bel et bien d’un com­
merce équitable. En 1988, le premier organisme de 
certification, Max Havelaard, voyait le jour aux Pays- 
Bas. D’autres suivront au long des ans. dont Transfert 
Canada à Ottawa en 1994. Tous se sont rangés trois 
ans plus tard sous un parapluie commun: Fair Trade 
Labelling Organizations International.

Tout reste à faire
Le hic, c’est qu’en Europe ce type d’organisme 

roule avec une subvention annuelle d’un million, 
alors qu’ici le sous-financement est endémique. Bob 
Thompson, à la tête de Transfert Canada, avoue ne 
pas faire de publicité pour son organisme faute de 
pouvoir répondre à trop de demandes. Il espère pour­
tant prendre du volume d’ici trois quatre ans. «Tout 
est en développement», explique-t-il.

«De fait, le travail qui reste à faire est énorme, pré­
cise Esperanza Moreno d’Oxfam Québec. Ilfaid inté­
resser le public qui commence tout juste à connaître le 
concept. Et à l'autre bout du spectre, on de­
vra soutenir les producteurs des pays du 
Sud. Plus le volume d’achat sera grand, plus 
le prix de vente deviendra intéressant. Tout 
est lié.»

Oxfam-Québec roule sur le dossjer café 
depuis deux ans en compagnie d'Equiter- 
re avec l’impression d’être un David 
contre Goliath.

Sur la liste des priorités: établir une pla­
te-forme regroupant tout le marché équi­
table au Québec, avec charte à l’appui.
«Les actions sont dispersées, les pressions à 
faire auprès du gouvernement gagneraient 
à un regroupement, précise Esperanza Mo­
reno. Une première rencontre en mars est 
prévue à cet effet, et la plate-forme devrait 
voir le jour cette année. »

Par dessus tout, il faudrait que les 
«gros» prennent le train des «petits», que 
ça sorte du fief un peu grano pour gagner 
le marché central de la consommation 
grand public. Miser sur une qualité et des 
coûts concurrentiels. Le café équitable 
traîne encore une réputation de «trop cher, 
et de qualité inégale» qui lui nuit.

«Nous voulons impliquer les grandes 
chaînes de distribution dans le café équi­
table, explique Laure Waridel. Si Provigo 
en écoulait sur ses tablettes, disons que ça 
aiderait la cause. En Suisse par exemple, 
les grandes chaînes ont mis la main à la 
pâte. Pas ici. Si un gros joueur entrait 
dans le bal, les concurrents suivraient 
sans doute.»

«H ne faut pas aller trop vite, estime de 
son côté Esperanza Moreno: «Éncore faut- 
il être capable d’approvisionner les grandes 
chaînes d’alimentation, avoir un volume en 
conséquence.» Le réseau est encore fragile, 
les fonds manquent et l’opinion publique 
ne s’est pas encore sentie interpellée, com­
me on dit. De toute façon, les Majors se font tirer 
l'oreille.

Il y a deux ans, les dirigeants d’A. L Van Houtte re­
cevaient les émissaires d’Equiterre, étudiaient la 
question, avant de mettre le dossier en attente.

Jean-Yves Monette à la direction A L. Van Houtte 
explique aujourd’hui que la distribution du café 
équitable n’entre pas dans les priorités de la maison. 
«On n’a pas pour rôle de rétablir la justice dans le 
monde, affirme-t-il. Dois-je demander à mes consom­
mateurs de payer cinquante sous de plus sa livre de 
café pour ne pas exploiter le Colombien dans sa plan­
tation?» David contre Goliath, dites-vous? Ce n’est 
pas demain la veille que la bataille équitable sera 
vraiment gagnée.

324
coopératives 
dans 18 pays 
participent 
à ce réseau 

alternatif 
de la graine 
stimulante. 

Des
mouvements

comme
Equiterre,

Oxfam
Québec

ont
enfourché 
chez nous 
ce cheval 
de bataille
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Statistiques de février Le Conseil canadien des relations industrielles donne raison à Bell Canada Prévisions de la CIBC

Les mises 
en chantier 
augmentent

Ottawa (Reuters) — Les mises en 
chantier ont crû de 1,5 % en fé­
vrier au Canada, en grande partie grâ­

ce aux nouvelles unités à logements 
multiples qui ont pallié la chute des 
nouvelles maisons unifamiliales, a 
rapporté hier la Société canadienne 
d’hypothèques et logement (SCHL).

Au Québec, le marché immobilier 
a encaissé une chute de 2,3 % des 
mises en chantier, passant à 21100 en 
février, et comme à l’échelle canadien- 

. ne, le marché de la maison unifamilia- 
' le a ralenti au profit des constructions 
à unités multiples. «Au Québec, c'est à 
Montréal où ça va le mieux», a com­
menté Louis Trottier, analyste à la 
SCHL, citant les mises en chantier 
qui ont totalisé 12 200 à Montréal en 
février, soit le même niveau qu’en jan- 

’ vier. «Les mises en chantier à Montréal 
se maintiennent en haut de 12 000, et 
c’est surtout dû au logement en copro­
priété à Montréal», a ajouté Louis 
Trottier.

Au Canada, l’agence fédérale a rap­
porté 144 200 mises en chantier en fé­
vrier, par rapport à 142 800 en janvier.

Les téléphonistes et les 
techniciens devront voter

ROBERT DUTRISAC
LE DEVOIR

Les 2400 téléphonistes et les 7600 techniciens devront 
voter sur les offres de Bell Canada en dépit du souhait 
coq traire de leurs leaders syndicaux.

A la suite d’une plainte de Bell, le Conseil canadien des 
relations industrielles a décidé, dimanche, de forcer le 
Syndicat des communications, de l’énergie et du papier 
(SCEP) à tenir des votes sur les dernières offres patro­
nales destinées aux téléphonistes et aux techniciens. Hier, 
le SCEP a indiqué qu’il se conformerait à la décision du 
Conseil et que les syndiqués visés tiendront des votes se­
crets dans 39 sections locales au Québec et en Ontario. Le 
résultat des scrutins sera connu le 6 avril prochain.

Entre-temps, le SCEP a demandé à ce qu’aucun dé­
brayage ne soit déclenché avant que le résultat du vote ne 
soit connu. En revanche, les employés poursuivront leur 
grève de zèle qui a commencé la semaine dernière.

Décision «désolante»
«Pour nous, cette décision du Conseil est désolante. Mais 

nous espérons voir nos membres rejeter les offres», a indiqué, 
hier, le représentant national du SCEP Gary Cwitco. Le 
leader syndical a souligné que les votes des téléphonistes 
et ceux des techniciens vont être comptés ensemble et 
non pas séparément même si les offres pour les deux 
groupes d’employés sont très différentes et que ce sont les 
téléphonistes qui ont le plus à perdre. «La loi dit que c’est

au syndicat de décider.. Mais depuis aussi longtemps que je 
me souvienne, les téléphonistes et les techniciens ont toujours 
voté ensemble», a dit M. Cwitco.

Le 1" mars dernier, les négociateurs du SCEP chargés 
du dossier ont signé une entente avec l’employeur pour 
que ses offres de Bell soient soumises au vote des télépho­
nistes et techniciens. Le comité de négociations du SCEP 
a recommandé le rejet des offres patronales.

Or, réunis à Montréal le jeudi suivant, les délégués syn­
dicaux des 39 sections locales du syndicat ont rejeté l’en­
tente signée par le comité de négociation et refusé de sou­
mettre les offres aux syndiqués. Les délégués du SCEP 
ont alors rappelé que les syndiqués avaient voté pour la 
grève dans une proportion de 94 % et ils ont indiqué que la 
grève serait déclenché jeudi de cette semaine à moins 
qu’une entente soit conclue avec l’employeur d’ici là.

Le scrutin qui se déroulera dans les prochaines se­
maines sera sans aucun doute déchirant. Pour les techni­
ciens, c’est un renouvellement somme toute ordinaire de 
leur convention collective, assorti une hausse de salaire 
de 12,6 % répartie sur cinq ans. Pour la majorité des télé­
phonistes, c’est leur lien d’emploi avec Bell qui disparaît. 
Environ 900 téléphonistes pourront demeurer avec Bell 
aux mêmes conditions tandis que les autres se voient of­
frir des indemnités de départ, un programme de pré-re­
traite et des emplois dans la nouvelle entreprise, gérée 
par la société américaine Excell Global Services, à des sa­
laires inférieurs de 40 % à ce qu’elles touchent à l’heure 
actuelle.
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Pour croître d’ici à là

SANS DEVOIR ATTENDRE 100 ANS

Ça ne prend pas nécessairement une éternité pour qu'une petite 
entreprise porte fruit. Mais cela exige de la planification. Du travail. 

De la détermination. Il faut aussi de l'argent, du savoir-faire et une 
banque qui comprend vos besoins particuliers. Et c'est là où nous 
pouvons vous aider. Nous sommes la Banque de développement du 
Canada. Nous offrons du financement non conventionnel répondant 
à vos besoins spécifiques, à chaque étape de votre développement. Nous 
offrons aussi des services de consultation et de gestion, pour vous aider 
à bien gérer votre croissance. Avec plus de 80 succursales, partout 
au pays, nous sommes prêts à aider. Passez-nous un coup de fil.
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Le Québec aura une 
croissance supérieure 

à la moyenne
PRESSE CANADIENNE

Le Québec devrait connaître une 
croissance économique supérieu­
re à la moyenne canadienne en 1999, 

et cette performance devrait lui per­
mettre d’abaisser son taux de chôma­
ge sous la barre des 9 % en l’an 2000, 
selon la dernière analyse prévision­
nelle de la Banque CIBC.

Linda Nazareth, économiste princi­
pale de la banque, estime que le Qué­
bec profitera de ses liens avec les 
Etats-Unis. La vigueur des exporta­
tions vers les Etats-Unis se traduira 
par une croissance de l’économie 
québécoise de 3,2 % en 1999, soit un 
taux nettement supérieur aux estima­
tions de 2,6 % en >1998. Pour l’en­
semble de l’économie canadienne, la 
CIBC prévoit une croissance de 3 % 
en 1999, grâce principalement à la 
contribution du Québec et de l’Onta­
rio (croissance prévue pour cette pro­
vince de 3,6 %).

«Pour les provinces dont les secteurs 
manufacturiers sont les plus développés 
et qui entretiennent des liens étroits 
avec les Etats-Unis, notamment l’Onta­
rio, le Québec et dans une moindre me­
sure le Manitoba, 1999 devrait être 
une année de forte croissance avant un 
ralentissement prévu pour l'an 2000», 
a déclaré l’économiste en chef de la 
CIBC, John Mendelsohn. «Quant aux 
provinces dont l’économie dépend prin­

cipalement des ressources naturelles, 
notamment la Colombie-Britannique, 
l’Alberta et la Saskatchewan, l’année 
1999 s’annonce économiquement diffi­
cile, alors que les perspectives sont plus 
favorables pour l’an 2000.»

Quant aux provinces maritimes, 
des projets majeurs dans le secteur 
de l’énergie — tels que Hibernia et 
Terra Nova au large des côtes de Ter­
re-Neuve — permettront de mainte­
nir la croissance économique près de 
la moyenne canadienne. Dans le cas 
du Nouveau-Brunswick, toutefois, les 
prévisions de la CIBC sont de 2,2 % en 
1999 et 1,8 % en 2000.

Nuages en l’an 2000
Pour le Québec et l’Ontario, le ra­

lentissement du cycle économique 
américain devrait toutefois se faire 
sentir en l’an 2000, alors que la CIBC 
ne prévoit qu’une progression de 
2,2 % de l’économie québécoise et de 
2,6 % pour l’Ontario. «Comme l’écono­
mie américaine se maintient à un ni­
veau très élevé, les perspectives pour les 
secteurs des technologies de l’informa­
tion et de la biotechnologie ainsi que les 
secteurs de l’aérospatiale et du matériel 
de transport sont excellentes, tout au 
moins pour 1999, précise Mme Naza­
reth à propos de l’économie québécoise. 
Elles devraient cependant se détériorer 
quelque peu en 2000 par suite de la 
baisse de la demande aux Etats-Unis. »

Newcourt et CIT fusionnent

Création d’un géant 
des prêts commerciaux

PRESSE CANADIENNE

Toronto — La Canadienne New- 
court Credit Group passera sous la 
coupe de l’Américaine CIT Group dans 

une opération de fusion qui créera l’une 
des plus importantes institutions dans 
le secteur des prêts commerciaux.

La nouvelle entité gérera des actifs 
combinés de 50 milliards US. Elle 
verra le jour dans le cadre d’un 
échange d’actions d’une valeur de 
quelque neuf milliards. Son siège so­
cial sera situé à Parsippany, dans l’E­
tat du New Jersey.

Newcourt et CIT se spécialisent 
toutes deux dans les prêts commer­
ciaux ainsi qu’aux consommateurs. 
Entre autres activités, ces institutions 
peuvent offrir du financement pour 
des acquisitions d’actifs commerciaux 
ou financiers, pour des équipements 
— par exemple des wagons ferro­
viaires dont une entreprise pourrait 
avoir besoin. Elles peuvent même fi­
nancer des projets d’infrastructures 
gouvernementaux.

Newcourt, la plus importante insti­
tution prêteuse au Canada hormis les 
banques, a notamment développé une 
expertise dans le financement par le 
vendeur avec de grandes entreprises 
telles que Dell, Lucent ainsi que les 
outils Snap-On. En retour, CIT per­
mettra à Newcourt d’obtenir du finan­
cement à meilleur coût

À la fin de la dernière année, l'es ac­
tifs sous gestion de CIT s’élevaient a 
26 milliards et son bénéfice net!pour 
l’exercice s’établissait à 338,8 millions. 
Newcourt gérait pour sa part des actifs 
de 23 milliards, qui lui ont permis de 
générer des profits de 198,2 millions.

En vertu de l’entente, dont la 
conclusion est prévue pour le troisiè­
me trimestre de 1999, les actionnaires 
de Newcourt se retrouveront avec 
une participation de 46 % de la nouvel­
le entreprise, la part majoritaire de 
54 % revenant aux actionnaires de CIT. 
Le plus important actionnaire dé l’en­
treprise sera la banque japonais^ Dai- 
Ichi Kangyo, avec une participatipp de 
24 %. La banque CIBC de même que 
la firme Nomura Securities — actuel­
lement les plus importants action­
naires de Newcourt — détiendront 
ensemble une participation de 11 %.

La direction de Newcourt avait précé­
demment discuté d’une possible fusion 
avec la Deutsche Bank, mais les négo­
ciations avaient été rompues le mois 
dernier. Les marchés boursiers avaient 
alors réagi fort négativement à l’échec 
de ces négociations, faisant perdre au to­
tal 1,3 milliard à la valeur en bourse de 
Newcourt malgré des résultats promet­
teurs au quatrième trimestre. Les ac­
tions de Newcourt se transigeaient ven­
dredi à 39 $, soit la moitié environ de 
leur sommet des 52 dernières semaines 
qui avait été de 79,25$.

EN BREF

Bombardier vend 
trois Q400
(AFP) — Le transporteur allemand 
Augsburg Airways, partenaire de 
Lufthansa, a passé une commande 
ferme pour trois appareils à grande 
vitesse Q400 de Bombardier, pour 
une valeur de 65 millions US. Aug­
sburg Airways devient le cinquième 
transporteur européen à faire l’acqui­
sition du Q400, une nouvelle version 
des Dashg-8 à 70 places, dont les pre­
miers exemplaires devraient être mis

A NOVA Chemicals*

AVIS DE DIVIDENDE
Avis est par les présentes donné que le conseil 
d'administration de NOVA Chemicals 
Corporation a déclaré le dividende 
trimestriel indiqué ci-après qui sera payable 
le 15 mai 1999 aux actionnaires inscrits à la 
date de clôture des registres à la fermeture 
des bureaux le 30 avril 1999.

ACTIONS ORDINAIRES
Actions ordinaires, dividende N” 20:
Un dividende de 0,10 $ par action sur les 
actions ordinaires en circulation.

B.M. WOUDSTRA 
Vice-président et 

secrétaire
NOVA Chemicals Corporation

Calgary (Alberta) 
4 mars 1999

en service à l’automne 1999. Bom­
bardier espère que cet achat fera 
connaître l’appareil aux clients de 
iAifthansa dans toute l’Allemagne et 
dans les pays voisins.

Innovatech investit 
dans UltraVision
(Le Devoir) — La société de capital 
de risque Innovatech Grand Montréal 
a annoncé un investissement de deux 
millions dans UltraVision. UltraVision 
cible le domaine des lentilles cor- 
néennes souples et jetables et se . 
concentre sur des marchés sélectifs 
et spécialisés de la correction de la 
vue tel que l’astigmatisme, les multi- 
foyers et la presbytie.

Sept millions 
dans ITF
(Le Devoir) — Une brochètte d’inves­
tisseurs institutionnels ont injecté 
sept millions dans ITF Technologies 
Optiques, de Saint-Laurent. Fondée 
en 1997, cette entreprise se spécialise 
dans le développement et la eommer- 
cialistaion de composantes de fibre 
optique. Ces investisseurs sont GTI 
Capital (réunissant le Fonds de soli­
darité, Innovacom, Télésystème, 
Banque Nationale et Vidéotron), Cel­
tic House, Newbridge Networks et le 
Conseil du régime de retraite des en­
seignants de l’Ontario.
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Les devises Démutualisation EN BREF

Voici la valeur des devises étrangères 
exprimée en dollars canadiens

Afrique duSud(rand) 0,2563
Allemagne (mark) 0,8715
Arabie Saoudite (riyal) 0,4204
Australie (dollar) o|9889
Autriche (schilling) 0,1238
Bahamas (dollar) 1,5353
Barbade (dollar) 0,8006
Belgique (franc) 0,04206
Bermudes (dollar) 1,5353
Brésil (rial 0,7929
Caraïbes (dollar) 0.5888
Chili (peso) 0,00313
Chine (renminbi) 0,1897
Egypte (livre) 0,4609
Espagne (peseta) 0,01033
États-Unis (dollar) 1,5162
Europe(euro) 1,6511
France (franc) 0,2610
Grèce (drachme) 0,005430
Hong-Kong (dollar) 0,2019
Inde (roupie) 0,0377
Italie (lire) 0,000886
Jamaïque (dollar) 0,0439
Japon (yen) 0,012473
Mexique (peso) 0,1643
Pays-Bas (florin) 0,7748
Philippines (peso) 0,0403
Pologne (zloty) 0,4016

1 Portugal (escudo) 0,008606
Rép. tchèque (couronne) 0,0455
Rép. dominicaine (peso) 0,0994
Royaume-Uni (livre) 2,4380
Russie (rouble) 0,0670
Singapour (dollar) 0,9001
Slovaquie (couronne) 0,0389
Slovénie (tolar) 0,008942

' T Suisse (franc) 1,0693
Taïwan (dollar) 0,0472
Thaïlande (baht) 0,0420
Trinité-Tobago (dollar) 0,2547
Ukraine (hryvna) 0,4005
Venezuela (bolivar) 0,00271

UIndustrielle-Alliance 
se joint au mouvement

GÉRARD BÉRUBÉ
I.E DEVOIR

\

A l’instar des quatre grands du secteur, 
L’Industrielle-Alliance entend égale­
ment s’engager dans un processus de trans­

formation en société par actions. Si elle est 
retenue, la démutualisation touchera 650 000 
titulaires de police et engendrera un surplus 
à distribuer de 600 millions.

Pressenti de longue date et annoncé hier 
dans le cadre de l’assemblée générale an­
nuelle de la compagnie d’assurance-vie, le 
plan de démutualisation sera soumis au 
conseil d’administration cette année. «Cela 
fait déjà passablement de temps qu’on travaille 
sur le dossier. Nous sommes sur le point de le 
compléter et il pourrait être prêt dès juin», a 
précisé Raymond Garneau, président du 
conseil, président et chef de la direction de 
l’Industrielle-Alliance. Ce faisant, et même si 
l’annonce de cette démutualisation est sur­
venue plus d’un an après la première annon­
ce en ce sens, «nous devrions être prêts en 
même temps que tout le monde».

L’industrielle-Alliance emboîte donc le pas 
aux quatre grands assureurs canadiens ex­
ploités sous la forme d’une mutuelle. Se­
couées par l’acquisition, par la Great-West, du 
Groupe d’assurances London, La Mutuelle

du Canada, immédiatement suivie par la Fi­
nancière Manuvie, se sont engagées dans ce 
processus de transformation en décembre 
1997, dans le premier cas et en janvier 1998 
dans le second. La Sun Life et Canada-Vie ont 
suivi. Au total, ces quatre grands assureurs 
se sont engagés dans l’une des plus impor­
tantes opérations de distribution d’actions, 
devant toucher deux millions de Canadiens 
et ipipliquer une somme de 10 milliards.

A L’Industrielle-Alliance, septième compa­
gnie d’assurance de personnes en importan­
ce au Canada, le processus de transforma­
tion touchera les 650 000 titulaires de police. 
Et la valeur aux livres des surplus à distri­
buer oscille autour de 600 millions. Contrai­
rement aux quatre assureurs à charte fédé­
rale, où les titulaires admissibles ne sont que 
ceux possédant des contrats avec participa­
tion, à l’industrielle, de charte provinciale, le 
processus s’étend à tous les détenteurs de 
contrats, et non seulement aux 45 000 titu­
laires de contrat avec participation.

«Notre défi est maintenant de s’assurer que le 
Groupe L'Industrielle-Alliance dispose de toute 
la flexibilité financière nécessaire pour pour­
suivre son programme d’expansion. On sait que 
notre structure mutualiste constitue un handi­
cap important lorsqu ’il s’agit de lever du capital. 
Or, dans l’environnement compétitif actuel, où

l'on assiste à une vague de consolidation sans 
précédent, il nous faut disposer de toute la latitu­
de voulue pour saisir les occasions d'affaires qui 
se présentent», a souligné M. Garneau.

Le numéro un de l’institution financière rap­
pelle les avantages de cette transformation, 
pour les mutualistes. «Actuellement, les mutua­
listes ne peuvent monnayer leur titre de proprié­
té. Ils ne peuvent ni vendre, ni céder ou trans­
mettre leurs titres de propriété. Avec cette trans­
formation, ils conserveront tous les avantages de 
leur contrat tout en recevant des actions. Ils 
pourraient alors soit encaisser, soit conserver 
leurs actions comme placement. Dans un cas 
comme dans l'autre, leur protection d'assurance 
ou de rentes ne serait aucunement affectée par 
ce changement de régime de propriété.»

La date d’admissibilité des titulaires de po­
lice n’a pas encore été retenue, ce qui devrait 
être fait lors de la réunion spéciale du conseil 
d’administration prévue pour juin. Et selon le 
scénario souhaité, on verrait très bien l’ins­
cription en Bourse des actions quelque part 
à la fin de 1999 ou au début de l’an 2000.

Outre l’approbation du Conseil d’adminis­
tration, la démutualisation nécessiterait pour, 
se réaliser, l’approbation spéciale des mutua­
listes, en assemblée générale, et elle serait 
conditionnelle à l’approbation des autorités 
réglementaires et législatives.

Les actionnaires de Volvo 
approuvent la vente à Ford
(AP) — L’acquisition de la division automobile de Volvo par 
le constructeur américain Ford, au coût de 6,5 milliards S 
US, a franchi une étape importante, hier, lorsque les action­
naires de la société suédoise ont approuvé la transaction. 
Les actionnaires ont procédé au vote après qu’ils se furent 
interrogés sur la stratégie future de Volvo, particulièrement 
en ce qui a trait à l’utilisation qu’elle ferait de la somme obte­
nue de Ford. Le chef de la direction de Volvo, Leif Johans­
son, a indiqué que la compagnie, qui vient de prendre le 
contrôle de 13 % de Scania, sa rivale suédoise qui fabrique 
des camions et des autobus, continuerait d’être à l’affût 
d’éventuelles acquisitions, envisageant même de racheter 
ses propres actions si jamais la loi suédoise était modifiée à 
cet effet A la suite de la vente à Ford, qui attend toujours 
d’obtenir l’approbation de ses propres actionnaires et des 
organismes de réglementation, Volvo sera essentiellement 
active dans le secteur des camions et des moteurs.

Philip Services s’entend 
avec ses créanciers
(PC) — Le société de recyclage de ferraille Philip Services a 
fhit savoir hier à Hamilton, en Ontario, quelle était parvenue à 
une entente avec ses créanciers en vertu de laquelle ces der­
niers vont prendre le contrôle de la compagnie en difficulté, 
qui tente de se relever d’une dette atteignant presque 1,1 mil­
liard $ US. Philip a précisé que l’entente de refinancement 
permettrait à l’entreprise de réduire sa dette et de stabiliser 
ses opérations. L’entente permet également à la compagnie 
d’accéder à un fonds de roulement tandis qu’elle procède à 
une restructuration de sa dette après avoir subi d’importantes 
pertes. L'accord survient au terme de semaines de sérieuses 
négociations avec les plus importants créanciers de la société.

LÉ MARCHÉ BOURSIER
Coup d’œil

Volume Ferme
(000)

Var. Var.
($) (%)

La Bourse de Montréal

Montréal
XXM

3485,28

Toronto
TSE 300

6503,43

New York
Dow Jones

9722,62

Dollar
1 $ canadien

65,950 us

Or

à New York

291,70$us

XXMJndice du marché 21704 3485.28 +36.24 1.1
XCB:Bancaire 4240 6246.43 +36.13 0.6
XCO:Hydrocarbures 8187 1989.93 +43.18 2.2
XCM:Mines et métaux 7368 1866.52 +26.30 1.4
XCF:Produits forestiers 2459 2049.01 +10.27 0.5
XCUBien d'Équipement 3266 3501.83 +31.66 0.9
XCU:Services publics 4515 4217.89 +54.64 1.3

La Bourse de Toronto
TSE 35 25290 362.85 +3.82 1.1
TSE 100 44334 397.10 +5.69 1.5
TSE 200 26307 382.41 +3.81 1.0
TSE 300 70641 6503.43 +88.32 1.4
Institutions financières 8874 8289.99 +53.74 0.7
Mines et métaux 2019 3080.33 -3.00 -0.1
Pétrolières 16556 4512.37 +128.97 2.9
Industrielles 12399 4928.17 +92.23 1.9
Aurifères 9290 5701.75 +263.81 4.9
Pètes et papiers 2431 3581.54 +11.93 0.3
Consommation 1141 13218.69 +176.74 1.4
Immobilières 1054 2144.44 -17.94 -0.8
Transport 3543 5118.02 +90.62 1.8
Pipelines 754 6049.51 +90.21 1.5
Services publics 5104 7756.26 +96.44 1.3
Communications 3488 16522.74 +69.12 0.4
Ventes au détail 1577 5494.34 +55.26 1.0
Sociétés de gestion 1604 8013.41 +50.27 0.6

La Bourse de Vancouver <■

Indice général 24318 423.28 +8.14 2.0

Le Marché Américain
30 Industrielles 78544 9727.61 -8.47 -0.1
20 Transports 8276 3288.40 -24.39 -0.7
15 Services publics 8791 299.23 -2.28 -0.8
65 Dow Jones Composé 95612 2980.03 -10.35 -0.3
Composite NYSE * 604.10 +0.96 0.2
Indice AMEX * 712.18 +4.77 0.7
S&P 500 * 1282.73 +7.26 0.6
NASDAQ * 2397.62 +60.51 2.6

Les plus actifs de Toronto
Volume Haut Bas Ferm. Var. Var.

Compagnies (000) ($) (S) ($) ($) (%)

NEWCOURT CREDIT 4164 42.25 39.40 39.95 +0.95 2.4
PC DOCS GRP INTL 2397 7.70 6.85 7.25 -0.30 -4.0
LAIDLAW INC 2344 9.90 9.60 9.85 +0.30 3.1
ENCAL ENERGY LTD 1967 5.85 5.65 5.85 - -
BARRICK GOLD CP 1911 28.65 27.55 28.65 +1.35 4.9
VERSUS TECHNO W 1867 14.50 11.75 12.30 - -
PLACER DOME INC 1835 18.65 17.70 16.65 +1.15 6.6
ATI TECHNO INC 1803 22.25 20.10 22.05 +2.05 10.3
ROGERS COMM INC B 1801 27.65 26.30 26.90 +0.10 0.4
RENAISSANCE 1509 15.55 15.00 15.40 +0.80 5.5

Les plus actifs de Montréal
Volume Haut Bas Ferm. Var. Var.

Compagnies (000) ($) ($) ($) ($) (%)

REPAP ENTR INC 1814 0.09 0.08 0.08 . .
CGI GROUP INC A 604 34.65 33.40 34.45 +1.05 3.1
STELCO INC A 548 8.60 8.50 8.60 +0.20 2.4
BARRICK GOLD CP 412 28.60 27.65 28.60 +1.30 4.8
TORSTAR CP B 385 16.25 16.00 16.20 +0.30 1.9
ABITIBI-CONSL INC 296 12.25 12.10 12.20 +0.10 0.8
EDPERBRASCAN CP A 293 18.50 18.25 18.50 +0.15 0.8
AIR CANADA 280 6.60 6.25 6.55 +0.35 5.6
BIOCHEM PHARMA 279 35.40 33.90 35.40 +1.50 4.4
CDN IMPERIAL BK 267 37.60 36.80 37.00 +0.15 0.4

Décision + Investmax s.e.n.c.
Logiciel d'analyse boursière

Obtenez à domicile dans votre ordinateur 5 ans de cotes historiques 
et les communiqués de presse émis par les compagnies inscrites en 
Bourse. Venez découvrir comment à partir de 15 minutes de travail 
par jour vous pouvez savoir exactement la direction du marché et des 
secteurs et ainsi améliorerdramatiquement votre rendement à la 
Bourse.

Ces titres, transigés hier, sont présentés en ordre alphabé­
tique et leur valeur est exprimée en dollars canadiens. Les 
lettres a et b différencient les catégories d'actions ordinaires 
sans droit de vote. j= compagnie junior à la Bourse de Mont­
réal; f= action ordinaire sans droit de vote ou à droit de vote 
subalterne; p ou 0= actions assujetties à des règlements 
spéciaux; pr= actions privilégiées; r- actions privilégiées 
dont le dernier dividende n’a pas encore été versé; u= unité 
de capital-action; v= dividende variable; wt ou w= bon de 
souscription (warrant); z= lot brisé.

52 01». Ma.
Titra Haut Bas Vsatis C/l Had Bas Clôt. Var.

A. B
ABL Can 1,900 0,450 30720 13 0.510 0,450 0,500 ♦0,050
ADS 0,500 1,950 17020 50 2,000 1,960 2,000
jARCA 0.300 0,080 7250 0.150 0,150 0,150
Abitibi-C 23,700 11.650 296943 12,250 12,100 12,200 ♦0,100
fAeterna 8,000 3,850 125674 5,500 5,250 5,500 ♦0,450
Agmco E 11,600 4,350 12332 9.250 9.000 9,250 ♦0,200
jAgntek 1,200 0,430 5500 0,600 0.600 0,600 -0,010
fjAgromx 0,110 0,010 30000 0,020 0,020 0,020 ♦0,010
Air Canda 14,200 5,150 280086 6,600 6.250 6,550 ♦0,350
fAirCan.A 13,000 4,550 7795 5,400 5,200 5,400 ♦0,350
Alta.energ 39,000 28.000 2000 160 33,700 33,550 33,700 ♦0,400
Alcan Alu 48,400 28,850 74878 15 38,050 37,400 37,550 -0,250
fjAlgene 1,100 0,180 40258 0,510 0,490 0.490 -0,010
AlgoA 0,700 0,300 59000 5 0,440 0,400 0.400 -0,040
fAliCT.b 21,750 14,000 26745 18,100 18,000 18,000 -0,150
Allelix 9.700 3,030 1000 3,500 3,300 3,300 •0,460
fAIIAtINv 32,500 21,000 1600 23,750 23,000 23,150 -0,300
AlliForest 33,000 12,750 732 24 16,000 16,000 16,000
lAlhcan 0,610 0,100 23800 0,460 0,440 0,440 -0,060
jAltavista 0,600 0,100 1000 0,150 0,150 0,150 ♦0,020
Amisco 11,250 4,100 1800 12 8,700 8,550 8,700 ♦0,150
Amisk.A 2.150 1,000 6510 20 2,000 1,970 1,990
jAngl.Swts 0,910 0,180 9200 0,460 0,460 0.460 -0,040
jAntoro 0.180 0,025 75000 0,110 0,110 0,110
lAppal 0,450 0,220 5000 0,220 0.220 0,220 •0,030
jArenagol 0,550 0,160 10700 0,300 0.240 0,240 -0,020
jArmistc 0,220 0,060 136000 0,090 0.085 0,085 ♦0,005
Asbestos 32,000 4,000 700 15 9,000 8,600 8,600 -0,450
fAstral.A 28,500 15,750 4000 29 28,000 27,250 28,000 ♦1,250
jAtapa 0,750 0,200 5000 0,300 0,300 0,300
fAtcol 41,000 30,000 4091 13 40,000 39,200 39,750 -0,250
Atco II 40,150 30,000 162 14 40.150 40,150 40,150 ♦1,850

Athabasca voir plus bas
jAuriginor 0,180 0,025 63250 0,035 0,030 0,030 -0.005
Avcorp 4.500 2,650 2200 19 2,850 2,820 2,850
Axcan 15,000 6,500 6350 196 7.900 7,800 7,850 ♦0,100
(Azimut 0,470 0,150 1500 0,260 0,220 0,260 ♦0,010
BCGAS 34,000 28,000 1855 16 29,200 29,050 29,050 •0,050
|BCEtmg 35,000 5,200 128957 27,150 25,950 26,700 •0,250
BCE Inc, 68,150 39,800 74849 9 63.300 61,800 63,300 ♦1,200
BCE Mbl 48,000 32,500 2089 270 42,000 40,500 40.500 •1,500
bct.lelus 43,000 38,500 50478 39,500 38,500 38,800 -1,100
bct.lel nv 40,750 35,500 69318 37.150 35.500 35,650 •1,600
Bgr.pm.A 13,500 7,550 500 9,750 9,750 9.750 ♦0,150
fBMTC.a 26.850 16,500 2000 11 22,000 22.000 22,000
Bq.liur 38,450 22,500 11515 9 24,500 24,250 24.400
Bq.lau.sr6 29,800 26,500 200 27.350 27,350 27,350 -0,050
Bque Nat 31,850 19,050 73236 13 21,700 21,000 21.200 -0,050
Bq.na.sr10 29,450 26,800 500 28,000 27.900 27,900 -0.100
BquNat.no 16,350 12,250 4600 16.050 16,050 16,050 ♦0,050
Bqnat.nik 11.100 10,000 1000 11.000 11,000 11,000 •0.100
BquNat.nk 9,100 8,450 15800 9,000 8,950 9.000 ♦0,050
BquNat.nt 18,200 13,100 2250 17,900 17,850 17,900 ♦0,050
Bq.na.srl2 27,650 24,500 200 27.000 27.000 27.000
Bq Royale 92,000 57,500 38385 15 74,700 73,350 74,500 ♦0,950

Bq.Ry.srK voir plus bas
B.TD.SrG voir plus bas

Bq, T-D 74,550 37.500 17905 17 63,750 63,000 63,500 ♦0,900
Bq.C.lmp 59,500 24,450 267135 17 37.600 36,800 37,000 ♦0,150
Bque Mtl 86,950 51,800 45164 14 64,600 63,150 63,800 -0,550
BM0,Bsr5 26,600 24,000 900 25,200 24,800 25,200 ♦0,200
BMO Sr4 27,900 25,400 350 25,650 25,550 25,650 ♦0,100
Bq.N.Ecos 44,600 22,850 76883 12 33,000 32,600 33.000
B NE Sr9 29,650 26.250 1600 28,800 28,700 28,800 ♦0.200
Barrick 35,900 20,400 412755 24 28,600 27.650 28,600 ♦1,300
Beau Can 2,800 1,450 30750 13 2,000 1,890 2.000 ♦0,140
IBehavr.B 1,850 0,400 16300 0,560 0,510 0,510 -0,090
Bell Intl 38,750 9,600 16035 18,200 17,750 18,050 ♦0,300
iBennett 6.450 2,500 8470 5,650 5,500 5,500
Bentall 20,500 12.600 1200 18 16.250 16,050 16,250 ♦0,150
Benvesl 2,950 2,150 500 4 2,950 2,950 2,950 ♦0,150
Beslar 8,350 4,050 2360 13 5,550 5.500 5,500
Biochem 45,400 23.400 279393 33 35,400 33,900 35,400 ♦1,500
Biomira 10,150 1.850 4945 5,950 5,800 5,800 -0,100
jBioniche 0,850 0,320 24500 0,500 0.500 0.500
Bocenor 2,100 1,000 3000 13 1,580 1,570 1,580 ♦0,130
Boliden 12,350 1,200 22139 1.480 1.350 1,450 ♦0,110
Bomb A 23,700 15,850 9665 30 21.950 21,800 21,800 •0,150
IBomb B 23,750 15,600 97775 31 21,900 21,600 21,900 ♦0.200
Boralx.A 5,350 2.600 3690 3.900 3,900 3.900 -0,150
iBorule 0,300 0,110 766 0,120 0,120 0.120
Bowtr.Cda 70,000 52.000 100 61.000 61,000 61,000 -3,000
|Brex 0,190 0,025 5000 0,080 0.080 0.080
Bruncor 32,500 16,500 7209 23,050 22.650 23,050 ♦0,350
iBruneau 1,250 0,070 14000 0.280 0.210 0,210 •0,040
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C-MAC 32,000 14,750 30250 23 22.700 22.300 22,700 ♦0,350
CAE Inc. 13,650 7.850 11527 11 8.950 8,700 8,700 -0,250
ICCUn.B 19,800 15.250 800 14 16.000 16,000 16,000
ICGIGr.A 39.250 16,050 604632 115 34,650 33.400 34,450 ♦1,050
Corn Dev 26,650 4,500 100 6,300 6.300 6,300 ♦0,200
CTRn. 68,000 47.450 100 23 57.000 57,000 57,000 ♦1,000
CTV 25,950 15,150 50000 154 21,600 21,600 21,600 ♦0,600
Cabano 4,250 1,450 17000 13 2,800 2,750 2,800 ♦0,050
fjCSii 2,400 1,000 6600 1,600 1,600 1,600
Call-Net 28,250 9,500 3000 12,450 12,400 12,400
fCall-N.B 28,500 9,450 80487 12,300 12,250 12,250 ♦0,450
jCvalley.a 2.100 0,160 22000 0.215 0,210 0,215 -0,005
(Cambiex 0.490 0,090 69690 0.450 0,400 0,450
Cambior 11,750 5,800 23387 6,550 6,150 6,400 ♦0.400
Cambridg 16,450 7,750 8547 29 8,800 7.750 7,750 •1,000
Cameco 48,600 24,050 6894 42 32.100 31,400 32,100 ♦0,750
Camp Res 0,730 0,320 6600 0,410 0,400 0.410
ICanCap.p 26,500 24,000 1000 25,250 25,100 25,100 •0,200
Cdn. Nat 95,950 63,650 2441 61 73,200 73,000 73,150 ♦0,200
Cdn Oxy 32,500 13,200 47613 15,400 14.950 14,950 ♦0.150
CP Ltd 45,850 26,000 1001 12 29,400 29,400 29,400 -0,100

Can Resll voir plus bas
Cdn Tire 57,000 35,000 125 25 52,250 52,250 52,250 -0,750
1C Tire A 45,000 29,000 91375 19 39,800 39,600 39,750 -0,550
IC Utilit.A 48,950 38,000 760 16 48,050 48,000 48,050 ♦0,500
c utilité 49,000 39,400 200 16 48,750 48.750 48,750 ♦0,750
ICmnac.A 5,250 3,650 11200 7 5,050 5,000 5,050 -0,050
iCancor 0,800 0,280 16500 0,560 0,510 0,560 -0.040
Cantrex 5,500 2.850 3707 11 5,400 5,300 5,300 ’ +0,150
Cara Oper 7,450 4,500 450 25 5,800 5,600 5,800 •0.050
1Cara0p.A 7,450 4,500 84900 21 4,800 4,750 4,750 ♦0,050
Cascades 11,350 6,600 4700 12 7.750 7,550 7,750 ♦0,250
jCed-0r 0,850 0.150 4000 0,600 0.540 0,540 •0.110
Celanese 28,950 18,300 400 11 19,350 19.350 19,350 •0,150

La Bourse de Montréal
Titre Had Bas Vedas C/B Hait Bas Clôt. Var. Tit» Hid Bu Vid»s C/B Nid Bis Clôt. Vif.

Celestica 52.250 16,400 12650 42,200 41,400 41.700 ♦0,950 ILGSInc, 19,500 7,250 3320 15 13,750 13,550 13,550 ♦0,100
jCenosis 1,300 0.750 2000 1,050 1,050 1.050 llabphrm 5.400 1,100 682 2,800 2.700 2,700 -0.050
ICnateau 12,250 8,000 3200 8 9,100 9,050 9,100 .0,050 fLaidiaw 23.400 9,000 20923 6 9.850 9,600 9,850 ♦0,300
jCimalec 0,300 0,130 6500 0,260 0,260 0.260 ♦0,010 fLapVer.A 6.400 3,350 2100 12 4.150 4,000 4,150 ♦0.250
ICrmStL.a 20.000 13,700 4500 12 17,500 17,250 17,500 Lap.Ver.B 6,500 3,500 1500 7 4,150 4,150 4,150
fCmar Lv 38,250 22,700 1350 55 37,000 34,250 37,000 ♦5,950 fLasond.a 19,750 15,850 1100 15 16,100 16,000 16,000 ♦0,150
Cinar Mv 46,000 24,000 800 52 35,000 34,000 35,000 ♦2,500 Leader 1 4.950 1.710 1050 16 2.500 2,500 2,500 •0,200
Cmram 25,750 14,250 6399 24 17,200 16,600 17,000 ♦0.400 Legacy,un voir plus bas
fClearnt.a 22,300 9,550 4017 19,500 18,850 19,000 ♦0,350 fLeroux B 7,500 4,750 3400 5 5,700 5,600 5,600 •0.050
CllnicA 12,500 6,100 2250 8,250 8,000 0,000 Ileum 1,180 0,100 4323 0,140 0,135 0,135 •0,005
C,Monaco 12,750 3,300 500 38 12,750 12,750 12,750 llnhos 0,650 0,230 11500 0,400 0.370 0,400 ♦0,030
Co-SHel 25,000 10,050 600 11.300 11,300 11,300 •0.150 Ionia» 40,350 27.500 85221 38 40,000 39,700 39,950 ♦0,150
fCog.Cabl 27,100 12,500 68345 22 27,000 26,250 26.250 ♦0,150 Loewen 41,450 2,110 94895 4 2.590 2,220 2,540 ♦0.380
ICogeco 29,000 11,200 7900 19 25,000 24,500 24,800 ♦0,050 ilog.G.Inf 0,950 0,250 2700 6 0,600 0,600 0,600
Cogmcase 39,450 25,200 2753 22 25,500 25,250 25,450 •0,300 Lorus Thr 1,500 0,290 4500 0,340 0,310 0,310 ♦0,010
(Coleraine 0,220 0,050 5391 0060 0,060 0,060 -0,010 lloubel 0.175 0,045 8000 0,100 0,100 0,100 ♦0,015
Commco 27,250 13,500 61200 19,900 19,750 19,750 •0,250 llyonLake 0.750 0,255 39500 1 0,450 0.400 0,450 ♦0.030
jCancom 18,600 9,500 1900 20 14,250 14,200 14,200 ♦0,150
iCqnctl 3400 1,750 5479 3,100 3,000 3,000 -0,050
jContin pr 1,050 0.300 9700 1,000 1,000 1,000 M IN

77,000 57,000 200 17 66.000 65,000 66.000 -0,250
7,000 3,500 20000 5,500 5,500 5,500 jMDSI 32,500 13,000 200 49 24,500 24,500 24,500 -0,900

Cott 13,100 4.450 200 4,660 4,660 4.660 ■0.090 MSV 0.400 0,080 22500 0,140 0,130 0,130 -0,020
1,370 0,580 16018 0.930 0,860 0,930 ♦0,010 MaBaie 0,750 0,120 26000 4 0,350 0,300 0,350 -0,050

21,750 9,600 78413 12,950 12,750 12,950 ♦0,850 Maax 20,500 13,750 41844 19 15.750 15,250 15,500 ♦0,250
0,250 0,050 18000 0,090 0,080 0,090 McMBIdl 21,550 11,750 102800 55 15,900 15,850 15,900 ♦0,300

DTM Info 8,500 1,250 1650 14 3,850 3,800 3,800 ♦0,050 Mackenae 23,750 12,750 3540 21 18,000 17,850 18,000 ♦0,500
4,250 0,300 2000 1,100 1,100 1,100 ♦0,250 Macyro 0,560 0,260 500 4 0,500 0,500 0,500
1,750 0,120 1000 0,320 0,320 0,320 ♦0,010 (Magna A 112,000 83,700 1653 13 91,500 90,900 91,500 ♦0,150
0,365 0,085 237121 0,105 0,095 0,100 Malet Que 2,000 1,000 3500 9 2,000 1,990 2,000 ♦0,050

26,750 24,500 700 26,150 26,100 26,150 -0,350 Mani Tel 23,850 16,800 S1819 16 21,600 21.500 21,500 ♦0,250
25,800 13,500 500 9 16,850 16,850 16,850 Mple.Leaf 23,000 10,800 3015 13.400 13.200 13.400 ♦0,400

7.250 3,200 2500 13 4,400 4,150 4,300 -0,100 Marconi C 21,250 16,800 24001755 18,250 17,550 17,550 •0.550
0,700 0,120 3700 0,270 0,270 0,270 -0,020 fMant Tel 42,500 29,000 7130 17 40,300 39,900 40,250 ♦0,500
3,150 0,580 7500 0,680 0,610 0,610 •0.070 MarshllB 2,950 2.500 2000 8 2,950 2,950 2.950 ♦0,050
0,420 0,120 113400 0,190 0,160 0,190 ♦0,030 (Maude 0,300 0,100 500 0.160 0,160 0,160 ♦0,030

26,650 15,300 8671 9 18,900 18,700 18,750 -0,150 (McWatter 2,300 0,510 18270 0,550 0,520 0,550 *0.030
18.550 8,750 254 12 9,750 9,750 9,750 ♦0,250 (Melkior 1,000 0,125 10000 0,155 0,150 0,150 -0,010
12,700 6,900 96040 22 9,500 9,250 9.500 ♦0,300 Memotec 1,800 0,380 15074 1,260 1,150 1,230 ♦0.230
36,700 26,000 4616 12 32,000 31,600 31,900 -0,200 jMenora 0,150 0,040 50000 0,140 0,120 0,140 ♦0.030
27,500 19,750 150 28 27,500 27,500 27.500 Merrill 131,000 58,500 d897 23 127,900 125,850 127.900 -0.600
28,000 16,000 3000 27 27,600 27,000 27,000 •0.050 Methanex 13,150 5,850 3900 6,000 5,900 5,900
0,500 0,300 43000 0,450 0,420 0,450 ♦0,010 fMetroR.A 22,100 16,100 84154 14 19,500 19,000 19.000

Dylex 6,200 3,800 2150 10 4,000 3,900 4.000 -0,050 Met B 73,500 23,250 10274 72,000 71,000 71,000 -1,000
(Metwerks 11,750 3.250 800 5,900 5.750 5,750
M.Tempus 0.590 0,160 26535 0,320 0,300 0,300 -0.020

E F Microcell 14,200 7,050 21546 10,150 9,700 9,700 ♦0,050
(M.OuNd 1.220 0.480 15000 0,820 0,820 0,820 ♦0,020

Eaton 16,100 2,030 21790 2,790 2,550 2,550 -0,050 iMirandor 0,420 0,110 30000 0,220 0,210 0.210
lEcudor 0.480 0,130 121000 0,400 0,380 0.380 Mitec Tel. 7,300 4,450 2115 14 5,000 4,990 5,000 ♦0,200
fEdpbra A 30,000 17.850 293785 9 18,500 10.250 18,500 ♦0,150 Mitel.Corp 24,000 9,600 39487 18 11,050 10,800 10,800 ♦0,050
Eicon 5,950 2,600 25830 29 5,250 5,050 5,200 Mitel 2,00 26,950 25,050 100 25,750 25,750 25,750
IEmpire.A 32.450 22,750 400 14 27,300 27,200 27.300 ♦0,100 IMolson A 28,000 19,800 2385 5 22,000 21,500 22,000 ♦0,650
Enbridge 72,500 58,000 2348 22 72,500 71.250 72,500 ♦2,250 Montrusco 32,000 11,900 700 12 12,300 11,900 11,900 -0,400

EnerMark voir plus bas Moore 24,950 14,600 7165 16,500 16.250 16.500 -0,100
EnpFnd.G voir plus bas MtReal 3,350 2,010 8355 2,200 2.150 2,190 ♦0,040

(Explogas 0,055 0,010 30000 0,020 0,020 0,020 Multfd.un 17,200 11,050 850 13,350 13,350 13,350 -0,200
lExtndi.sv 17,250 4,400 15381 7 5,650 5,350 5,550 ♦0,450 iMurgor 0,450 0,130 5000 0,240 0,240 0,240 ♦0,020
FPI Ltd 7,700 4.400 41800 9 5,200 5,050 5.050 (NAR Res 5,650 0,160 49000 0,200 0,160 0,200 •0.010
jFairstar 0,550 0,100 2000 0,260 0,260 0,260 Nee Drv.U voir plus bas
Falcnbrdg 23,000 11,750 50000 17,250 17,250 17,250 ♦0,850 Nee nrgy voir plus bas
Falcbg,sr2 22,100 19,950 500 20,500 20.500 20,500 ♦0,550 Nee Pet, u voir plus bas
Finning 18.500 9,000 6050 264 11,300 9,700 10,550 ♦0,900 NS Power 19,200 17,050 13250 17 17,550 17,050 17,250 -0,400
IFst.Mr.A 25,250 16,750 1900 6 18,100 18,050 18,100 ♦0,100 Newcastle voir plus bas

FirstPrem voir plus bas Newcourt 79,000 29,500 143680 19 41,350 40,000 40.000 ♦1,100
FirstPr us voir plus bas NfldP5.25 10,750 9,000 100 9,900 9.900 9,900 ♦0,100

Flet.Cana 24,100 12,800 45632 13.700 13,650 13,650 *0.050 Nexlor 10,150 5,700 7235 27 6.400 6,200 6,300 -0.050
(Forex.a 11,000 4,350 4600 10,250 9,950 10.100 ♦0,350 jNora exp 1,110 0,255 2000 0,290 0.290 0,290 -0,020
fForex.b 10,000 4,150 0150 9,450 9,350 9,450 ♦0,200 Noranda 30,000 14,950 165707 6 16,400 16,100 16.100 -0,100
Fortis Inc 48,250 35,000 5110 20 36,750 36,250 36,750 ♦0,250 Normandy 16,450 9,750 430 12,250 12,250 12,250 -0,500
Forzam 4,200 2,550 1000 8 3,150 3,150 3,150 ♦0.150 Nor Tel 100,000 42,000 3520 89,000 87.750 88,500 ♦1,800
IFourSeas 60,000 23,000 1700 29 60,000 58,750 59,450 ♦1,200 N Tel Sr5 25,700 24,250 400 25,250 25.250 25.250 ♦0.250

Frhold.UN voir plus bas Nova chm 31.850 17,300 14261 57 24,800 24,500 24.700 -0,300
jFreewcan 0.600 0,210 20950 0,480 0,450 0,480 ♦0,030 iNoveder 0,860 0,155 10000 0,165 0,165 0,165 -0,015

(Novic 5.300 1,700 3300 30 1,900 1,800 1,800 -0,050

G H (Nymox 19,000 4.050 8650 5,600 5,250 5,600

GTCPrC 26,000 24,000 600 25,250 25,250 25,250 ♦0,200 O P
fGtc.tra.A 17,350 10,500 6200 14 14.250 14,250 14,250
GTC.tra.B 17,250 11,500 200 14 14,250 14,250 14,250 ♦0.050 |0 Donnell 9,500 2,610 5800 2.800 2,700 2,800

Gaz,Metro voir plus bas fOcel.En.b 6,700 2,100 5033 4 2,550 2,350 2,350 -0,130
fGentra 5,000 1,800 13770 7 2.990 2,820 2,820 •0,080 0ICO.A 0,600 0,370 6375 0,380 0,380 0,380 ♦0,010
iGeoNova 0,230 0,070 10000 0,135 0,125 0,125 -0,005 fOnexCorp 50,000 26,000 1775 11 49.000 47,000 48,000 ♦4.200
Glo.Tel.Pr 16,250 14,750 42300 16.200 16,200 16,200 -0,050 fOptiGen 7.250 3,950 57400 23 3.950 3,950 3,950 -0,200
jGIdHawk 0,530 0,085 21000 0,180 0,170 0.180 ♦0,030 lOrteans 2.100 0,080 21000 0,155 0,150 0,150
IGIdcrp.A 9.700 4.150 1483 9,700 9.350 9.700 ♦0,500 (Pan Amr 0,150 0,030 10000 0,050 0,050 0,050 ♦0,005
Gldcrp.B 9,550 6,700 500 9,550 9,550 9.550 ♦0.550 Pancdn.Pt 23,750 15,050 1800 29 17,250 17,250 17,250 ♦0.250
jG.Briar 0,165 0,040 40500 0,080 0,080 0,080 Paprboard 5,800 1,800 14700 2.700 2,500 2,500 -0,150
Goodtellw 10,250 6,000 500 9 8,400 8.400 8,400 ♦0,100 jPebercan 2,500 0,210 4350 1,500 1,500 1,500 -0,100
G.W.lifeco 31,000 17,500 1000 26 30,500 30,250 30.250 •0.250 Pengr.Enr voir plus bas
g,w.lif7,75 30,500 27,000 350 29,400 29,400 29,400 *0.100 Perkins.P 7.700 5,000 500 10 6,250 6,250 6,250 -0,150
iGreensh 0,210 0,030 10400 0,080 0,080 0,080 -0,020 jPertite 0,350 0,150 1500 0,230 0.230 0,230 -0,020
Grilli A 0,450 0,100 Z300 0,280 0.250 0.280 Pelro Can 26,650 14,750 122670 53 18,850 18,400 18,550 ♦0,150
Infrmsion 15,700 7,000 6517 30 7,800 7,500 7,800 ♦0,300 PhoenixLS 18,250 8,100 3840 29 11,800 11,700 11.750 ♦0.100
Gulf Res 8.700 3,330 36316 4 090 3,870 3,900 ♦0.070 Pla.Dome 27,200 12,550 195471 35 18,600 17,750 18,600 ♦1.150
Gulf.R.p.a 4.150 2.20C 8400 2,430 2.410 2.410 ♦0,030 iPlexmar 0,280 0.030 31000 0,100 0.080 0,100 ♦0,040
jHaemaci 8.000 3,150 2000 4,750 4,500 4500 -0,300 Poco Pelr 16,900 8,750 103500 27 10,000 9,900 10.000 ♦0.200
Hartco 17,750 10,250 1900 13 11,900 11,900 11,900 •0.100 PCS Inc, 137,900 75,000 1821 12 84,600 84.350 84.600 ♦0,450
Hawker 5,400 2,800 400 3,600 3,600 3,600 IPowr Cr 37,500 21.750 19260 15 29,750 29,000 29,750 ♦0.750
(Helix Hr 2,000 1,050 2800 1,810 1,810 1,810 ♦0.010 Power,Fin 37.500 22,800 15237 14 30.250 29,500 30,250 ♦0,750
Hi Liner 11,250 8,000 400 7 8,450 8,450 8,450 •0.050 Premdor 16.700 9,650 400 12 14,250 13,750 13,750 -0,500
H Bay Co 35,000 14,400 5600 16 16,050 15,850 16,000 ♦0,050 fPremiu,a 16,100 11,000 200 4 12,250 12,250 12,250 ♦0,200
Husky 16,400 8,100 4842 215 9,050 8,500 8,600 -0,750 Primetech 13.300 7,000 400 12 12,200 12,200 12,200 ♦0,050

|Pro-0r 0,310 0,040 30000 0,060 0,060 0.060
IjProMtic 2,700 1,100 13538 2.350 2,300 2,350 ♦0,020I J Promatek 3,850 1,500 4500 8 3.050 3,000 3,000 -0,100

IPL Inc,A 16,000 10,000 1800 9 10,750 10,500 10,500 -0,050
jITI Educ 10,700 5,000 21360 25 6.600 6.450 6,550 ♦0,050 K
Imasco.ltd 34,950 22,000 5427 20 33,650 33,150 32,550 ♦0,300
Imper.Oil 29,150 21,000 19300 21 26,500 25,900 26,450 ♦0,650 QuebecTel 20,880 14,000 12070 16 17,000 16,750 17,000 ♦0.100
flmpr.Qbr 35,400 24,350 11435 18 34,000 32,950 34,000 ♦1,150 QuebecoA 34,550 26,750 660 12 33,000 33,000 33,000 ♦0,250
llnMedia 1,500 0,300 38800 0.830 0,780 0,780 ♦0,030 fOuebecoB 34,250 26,500 30365 12 33,000 32.750 32,800 -0.200

Inco.Pr.E voir plus bas RangerOil 11,000 3,950 45675 4,740 4,600 4,640 ♦0,240
Inco.VBN 19,950 5,750 2400 11,750 11,650 11,750 ♦0,100 Renasnce 31,700 12,650 111356 15,500 15,250 15,300 ♦0,650
Inco Ltd 29,250 12,500 8366 19.550 19,150 19,200 •0.150 IRepap 0,395 0,065 1814977 0,085 0,080 0.080
jlnflntAct 4,300 2,650 8860 3,000 2,650 2.700 -0,300 jCanac.Rs 0,750 0,160 16000 0,280 0.270 0.280
(Int.Data 0,400 0,200 11000 0,330 0.290 0,330 ♦0,040 Richmont 4,700 3.350 300 15 3650 3,650 3,650
jIUSI 4,000 3,000 300 3,480 3.480 3.480 •0.040 Rigel 14.000 5,800 5950 7,100 6.450 6,950 ♦0,600
Intrawest 31,450 16,850 500 19 23,500 23,500 23,500 Rio.Algom 29,300 14,500 20000 52 16,150 16,150 16,150 -0,050
llrwinA 3,950 1,300 500 1,300 1,300 1,300 •0,140 (Robex 0.450 0,130 5000 0,300 0,300 0,300
Island Tel 30.400 19,000 Z1 16 23,500 23,500 23.500 fRCantel.b 28,000 11,050 20000 27,500 27,500 27,500 ♦1.500
tlvaco A 6,200 2,200 1729 2.950 2,600 2,600 -0.350 RogersC,A 29,000 6,900 105 9 29,000 29.000 29.000 ♦1,500
lvaco,sr2 22,350 15,000 z50 14,750 14,750 14.750 fRogerC.B 27,500 6,500 3845 8 27,500 26,300 26,300 •0,500
Ivaco.srS 25,950 19,550 640 20,000 20,000 20,000 -0,500 Rolland 9,000 5,500 700 8 6.400 6,350 6,350
(JAG.Mm 0.300 0,080 21500 0,160 0,150 0,160 ♦0,020 Rolland C 89,000 85,000 100 85,000 85,000 85,000 -4 000
Jannock 22,250 12,500 304 12 15,000 15,000 15,000 -0,300 Royal .Avi 6,950 1,350 54580 1,850 1,750 1.850 ♦0,050
Jnock.1.20 18,000 17,000 110 17,250 17,250 17,250 -0,250 (Royal G. 48.000 23,850 100 25 37.500 37,500 37,500 -1,250
fJean.Ct.A 39,000 19,000 3852 28 35,250 34,600 35,200 ♦0,350 Royal.Lpg 9.900 3,000 400 11 5.400 5,400 5.400
M'lbey 0,250 0,055 23600 0,070 0,060 0,060 -0.010 iRoyalStd 0,550 0,050 85000 0.130 0,100 0,100 •0.040

K L S T
Kimpex 0,110 0,020 20000 0,075 0,075 0.075 iSAMSys 1,450 0,25) 28000 0,800 0,720 0.720 •0.040
jKnowHse 2,550 0.550 23950 269 2550 2.050 2,150 •0,250 SNC-Lav 14,950 8,500 53425 12 12,000 11.900 12.000 ♦0,050
iKorinor 0.270 0,020 9500 0,050 0.035 0,035 •0,020 SR.telcom 7,100 2.270 47814 27 2,680 2,450 2.500 •0,150
LBISky 1.400 0.420 15700 8 0,820 0.810 0,810 ISan.Fr.B 12,400 4,950 2300 7,000 6,000 7,000 ♦0,200
LG Tech 6.000 1,800 3700 2,500 1,800 1,800 -0,600 Saputo 45,750 30.000 2013 30 40 500 40,400 40,500 ♦0.050

U de». uni.
Tlt» Nid Bas Vedts C/B Hait Bas Clôt. V».

(Saturn S 8.950 3,060 2857 9 7,000 6.900 6,900 •0,100
Seagram 75,250 38.950 400 10 72,500 72,350 72,500 ♦0,450
iSchgold 0,870 0,370 2000 0,550 0,550 0,550 ♦0,050
Sears Can 29,000 15,600 67770 17 23,150 23,000 23,050 ♦0,050
iSharpe 1,350 0,200 26000 0.360 0,340 0,360 ♦0,030
Shell Can 27,150 21,300 1185 16 23,100 23,100 23.100 ♦0,050
Shermag 18,400 9.400 3514 12 9,700 9,500 9,500 ♦0,100
Sherntt 6,500 2.650 800 2 2.750 2,750 2,750 -0,150
Shirmax 6.100 2,550 400 5 2,810 2,810 2,810 ♦0,010
Sodisco 0.285 0,095 163894 22 0,220 0,210 0,215 ♦0,005
Spar Aer 10,850 7,250 4000 9.400 9,250 9,250 -0,150
StLaurent 19,750 8.650 9160 11,600 11,250 11,600 ♦0,200
Stelco A 14,400 6,900 548403 8 8,600 8,500 8,600 ♦0.200
Slela.Jone 2.900 1.700 3385 5 2.000 1,950 2,000 ♦0,300
jStrat.Val, 2.900 0.750 38025 0,850 0,820 0,830
(Sulliden 2,750 0,300 11300 5 0,380 0,380 0,380
Suncor 55,300 40,000 1473 27 46,100 45,550 46,100 ♦0,750
jSundust 0,550 0,100 500 0.160 0,160 0.160
jTSITelsy 3,000 0.410 z60 1.750 1,750 1,750
rrvA.b 18,500 10,500 52400 17 16.750 16,750 16,750 ♦0,100
TVXGold 6,400 1,750 99600 2,280 2,020 2.220 ♦0,220
Talisman 45,500 22,250 2314 27,250 26,500 27,100 ♦1,250
Techmire 1.750 0,850 500 6 1,700 1,700 1.700 ♦0,050
Techmlab 13,400 7,500 1045 31 12,100 11.850 11,850 -0,150
(Teck B 22,000 8.850 8400 10,500 10,300 10,400 •0,100
Tekiogix 23,750 3.600 211 34 17,500 17,500 17,500 ♦0,150
flelco.Pr 26,000 23.000 111 25.100 25,100 25.100 -0,050
TeleClone 28,650 18,550 500 23,500 23,500 23,500 -0,050
Telebc0sr7 26,200 25,000 1000 25,500 25,500 25,500 ♦0,100
Telegiobe 61,950 26,500 57874 33 46750 45.050 46,500 ♦1,450
Telglo5,4% 27.000 24,750 1800 25.750 25,750 25,750 ♦0,250
iïelmobile 35,500 12,750 6651 24,950 24,500 24,950 ♦0,600
Tembec.A 10,450 6,250 72950 10 7,800 7,750 7,800 ♦0,050

Tempi,em voir plus bas
Theratech 5.050 2,100 3200 3,950 3800 3.800
ThomCor 45.800 29,600 2305 9 38,150 37,700 37,850 -0,150
jTiomin 0,900 0,160 19300 0,230 0,220 0,230 ♦0.010
Tolgeco 1,350 0,640 1500 4 1,020 1,020 1,020 -0,010
(Torstr B 26,450 14,000 385800 16,250 16,000 16,200 ♦0,300
TrAlta.Co. 25.400 18,500 7439 19 24.250 23,950 24.250 -0,350
T Ca G.U 27,200 23.500 850 41 23,850 23,500 23,500 •0,800
TrCanPI 34,550 19,900 172603 26 20,350 20,150 20,250 ♦0,100

T,Can,P,U voir plus bas
Transat 13,100 4,250 21185 11 6,350 6,250 6.250
Tnlon Fin 13,850 8,550 2600 13 11,800 11,500 11,800 ♦0,400
Tnmac 12,350 5,600 800 31 6,850 6,750 6,750 -0,100
Trimark 29.630 12.900 10745 16 14,750 14,000 14.550 ♦0,700
(TnzHahn 35,000 25,300 6011 6 29,350 29,000 29,200 •0.150
TnHa.wtA 6,950 1.800 3008 3.240 3,100 3,100 -0,100
jTroymin 1,070 0.140 38000 0,250 0,200 0,250 ♦0,050

U Z
Um-Selct 38.000 22.150 37810 18 33.500 33,000 33,500 ♦0,500
(Unibroue 6,000 4,000 1350 16 4,700 4,550 4.700 •0,100
fUnican B 36,850 26,500 8610 28 36,100 35.500 36,100 ♦0,100
fUniforet 3,450 1,450 8525 1,950 1,800 1,800 -0,150

Un.Oomm voir plus bas
jVersus.W S4100 13,550 12.050 12,600
fV.Houtte 33,400 25,250 225 37 28,500 28,500 28,500
jVasogen 2.290 0,810 27200 1,790 1,710 1,790 ♦0,040
|Vauq.A 0.550 0.150 12500 0.190 0,190 0,190 ♦0,030
(VenCan 1,150 0,210 18500 0.380 0,320 0,370 ♦0,040
fVideotron 26,400 14,750 25817 26.350 25,900 26.100 -0,150
jVior 0.180 0,055 42500 0.090 0.080 0,080 -0,010
(Virginia 1,720 0,560 31000 0,620 0,590 0,600 ♦0,020
Westaim 11,100 4,950 1200 6.500 6,400 6,500 ♦0.100
Weslbume 19,700 12,050 50441 11 14,300 14,250 14,250
Westcoast 35,750 27.400 12119 20 30,600 30.150 30,600 ♦0,450
West5,50% 26,250 23,100 1550 24,850 24,700 24,850 -0,150
jWstrnPac 0,570 0.040 12000 0,065 0,065 0,065
WesISIar 30,450 15.500 1975 116 23.500 23,100 23.100 -0.150

WestrIU voir plus bas
Westrll u voir plus bas

jX-Cheqr 0,320 0,070 2000 0.080 0,080 0,080 ♦0,010
iXemac 0,250 0.060 6000 0.180 0,150 0,180

Yield.Un voir plus tus
jYorb.CIA 0,340 0,100 z108 0,165 0,165 0.165

Total des ventes : 12952006

FONDS AMERICAINS
Bq.Ry.srK 27,500 25,600 400 26.750 26,650 26,750 -0,050
B.TD.SrG 27,200 25,000 600 26,550 26,500 26,500
Inco.Pr.E 48,000 33.000 10659 39,250 38,250 39.200 ♦0,200

Total des ventes: 11659

OBLIGATIONS (en milliers)
cBoralex7% 107.950 90,000 d3 103,000 103,000 103,000
cForex 8\ 140,000 100,500 d47 134,000 132.000 132.000
cLer.7.25% 117,500 99.000 d2 105,000 105,000 105,000 ♦1,000
cTD hybrid 105.000 98.000 d26 102,500 101.800 101,800 •0.450
cUnifo8S 95,000 53,000 1 75,000 75.000 75,000 •3,000

Total des ventes : 79 000

UNITES EN FIDUCIE
Athabasca 21.750 14,000 6215 19 17,750 17,350 17.750 ♦0,050
Can Resll 8,900 6,250 800 17 6,800 6,800 6,800 -0,050
EnerMark 6,100 2,300 52931 54 2,700 2,540 2,700 ♦0,190
EnpFnd.G 4,050 2,000 11355 8 2,500 2,400 2.400 •0,100
FirstPrem 30,200 23,700 327 6 26,700 26,300 26,300 ♦0,450
FirstPr us 26,500 20,650 585 25,600 25.500 25.600 ♦0,100
Frhold.UN 8,700 4.130 5500 4,290 4,210 4.280 •0.040
lejacy.un 9,300 5.000 2200 7,000 6,900 6,900 -0,100
Nce Drv.U 4,100 2,600 5537 2,770 2,750 2.770 ♦0,020
Nce nrgy 7.250 2,500 4659 2,950 2,850 2,950
Nce Pet,u 4,200 1,550 14626 9 2.350 2,300 2,350 ♦0,060
Newcastle 19,350 9,300 2350 13,100 13,050 13,050
Penqr.Enr 17,600 10.000 3425 13 11,500 11,450 11,500 ♦0,200
Tempi,em 11,850 5.600 759 15 7,950 7.900 7.900 -0,050
Westr 1U 9,200 4,350 400 13 5,000 5,000 5,000 -0,050
Westrll u 9,250 5,300 3125 8 5,950 5,750 5,750 -0,050
Yield,Un 16,100 14,500 300 11 14,800 14,800 14,800 •0.050

Total des ventes : 115094

UNITES PARTAGEES
Gaz,Metro 19,100 14,250 9670 13 18,200 17,750 17,800 -0,300
T.Can.P.U 29,800 23,800 5820 19 28.350 28,000 28,200 ■0.05Û

Total des ventes : 15490

DIVISION INTERNATIONALE 
(en dollars canadiens)

Un.Domin 49,800 25,000 1800 8 30.200 29.850 29,850 -0,150

http://www.investmax.com
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Téléphone: 985-3344 
Télécopieur: 985-3340 AVIS PUBLICS Sur Internet: 

www.offres.ledevoir.com ÉCONOMIE

APPELS D'OFFRES

La présente publication ne constitue pas un avis d'appel d'offres. Les personnes désirant soumettre une offre doivent se référer au* avis d'appel d'offres 
diffusés par l'intermédiaire des babillards électroniques CIEC ou MERX.

Québec-
Chaudière-Appalaches ,v Dossier 81765700’

Dossier 00398174

Services professionnels pour le support aux 
produits Powersoft au 525, boul. René- 
Lévesque Est, Québec (Québec).

Clôture : 99-03-23 à 15 h à Sainte-Foy.

Aménagement au 1500, rue Jean-Talon 
Nord, Ste-Foy (Québec).

Garantie de soumission : 60 (XX) $

Clôture : 99-03-30 à 15 h à Sainte-Foy

Dossier 81619300

OI)/ur<jfion d'ouvertures dans les murs 
existants et installation de portes et 
systèmes de ventilation au 800, boul. Gouin 
Ouest, Montréal (Québec).

Clôture : 99-03-18 à 15 h à Montréal.

Dossier 81765800 1 Dossier 81766500 ’

Dossier 00398175

Services professionnels pour la conversion 
des TABLETTES DAO au 525, boul. René- 
Lévesque Est, Québec (Québec).

Garantie de soumission : 2 000 $

Clôture : 99-03-23 à 15 h à Sainte-Foy.

Services professionnels en thermographie 
(contrat ouvert) dans la région de Québec 
(Québec).

Clôture : 99-03-24 à 15 h à Sainte-Foy.

Montréal-Montérégie121

Dossier 00398177

Services professionnels pour la conversion 
de l'application S1Q-DAO au 525, boul. 
René-Lévesque Est, Québec (Québec).

Garantie de soumission : 10 000 S

Clôture : 99-03-23 à 15 h à Sainte-Foy.

Dossier 80917001

Peinture (Phase I et II) au 2555, boul. 
Roland-Therrien, Longueuil (Québec).

Clôture : 99-03-18 à 15 h à Montréal.

Démolition de la cafétéria au 1, rue Notre- 
Dame Est, Montréal (Québec).

Garantie de soumission : 5 000 $

Clôture : 99-03-25 à 15 h à Montréal.

Abitibi-Témiscamingue - 
Nord-du-Québec <2> (l ,3>

Dossier 81612700

Dossier 79862312

Fourniture et installation d'un système de 
rideaux motorisés au 675, boul. René- 
Lévesque Est, Québec (Québec).

Clôture : 99-03-16 à 15 h à Sainte-Foy.

Aménagement au 1701, rue Partlienais, 
Montréal (Québec).

Garantie de soumission : 47 000 $

Clôture : 99-03-25 à 15 h à Montréal.

Dossier 81617400

Aménagement au 1501, chemin Sullivan, 
Val d'Or (Québec).

Garantie de soumission : 5 800 $

Clôture : 99-03-16 à 15 h à Montréal.

Dossier 785589011

Dossier 81616500

Dossier 80784400 ’ ”

Gardiennage au 675, boul. René-Lévesque 
Est et au 1050, rue des Parlementaires, 
Québec (Québec).

Garantie de soumission : 170 000 $

Clôture : 99-03-30 à 15 h à Sainte-Foy.

Réfection du contrôle de la tour centrale au 
800, boul. Gouin Ouest, Montréal (Québec).

Garantie de soumission : 10 000 $

Clôture : 99-03-25 à 15 h à Montréal.

Peinture au 200, rue Belvédère Nord, 
Sherbrooke (Québec).

Clôture : 99-03-24 à 15 h à Sherbrooke.

Dossier 78558902 "

Dossier 81616600

Recouvrement de plancher au 200, rue 
Belvédère Nord, Sherbrooke (Québec).

Clôture : 99-03-24 à 15 h à Sherbrooke.

Dossier 81266400

Entretien ménager (ISO 9003) au 2700, me 
Einstein, Ste-Foy (Québec).

Garantie de soumission : 28 000 $

Clôture : 99-03-25 à 15 h à Sainte-Foy.

Réaménagement au 7510, me Jarry Est, 
Anjou (Québec).

Garantie de soumission : 8 900 $

Clôture : 99-03-16 à 15 h à Montréal.

Dossier 76216801

Dossier 81619200

Dossier 81765600

Mobilier de salle de conférence au Bois-de- 
Coulonge, chemin St-Louis, Sillery 
(Québec).

Clôture : 99-03-18 à 15 h à Sainte-Foy.

Protection incendie (local dédié aux 
pompes) au 800, boul. Gouin Ouest, 
Montréal (Québec).

Clôture : 99-03-18 à 15 h à Montréal.

Modernisation des contrôles centralisés au 
109, me St-Charles, St-Jean-sur-Richelieu 
(Québec).

Clôture : 99-03-24 à 15 h à Sherbrooke.

Saguenay - Lac-St-Jean - 
Côte-Nord ®

Dossier 80700501

Aménagement de bureaux au 3950, boul. 
Harvey, fonquière (Québec).

Clôture : 99-03-26 à 15 h à Jonquière.

* Les documents seront en vente à compter du 11 mars 1999.
” Une visite des lieux obligatoire est prévue pour le 23 mars 1999 à 14 h (voir documents contractuels).
”* Les documents seront en vente à compter du 12 mars 1999.
”” Les documents seront en vente à compter du 10 mars 1999.

Vente des documents : CIEC 1-800-482-2432 (construction) et MERX 1-800-964-6379 (biens et services).

Les documents de soumission peuvent être consultés aux associations de la construction régionales (projets de construction) et aux adresses 
suivantes :

Bureau des soumissioas, 1200, route de l'Église, bur. 3.01, Ste-Foy (Québec), G1V 4Z1, (418) 643-5484.
I2* Bureau des soumissions, 190, boul. Crémazie Est, 1er étage, Montréal (Québec), H2P 1E2, (514) 873-5485, poste 5622.

Direction régionale Abitibi-Témiscamingue - Nord-du-Québec, 1, rue du Terminus, 2‘ étage, Rouyn-Noranda (Québec), J9X 3B5, 
(819) 763-3146.

Direction régionale Estrie, 200, rue Belvédère Nord, bur. 4.02, Sherbrooke (Québec) J1H 4A9, (819) 820-3193.
® Direction régionale Saguenay - Lac-St-Jean - Côte-Nord, 3950, boul. Harvey, Jonquière (Québec), (418) 695-7927.
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Société immobilière du Québec 
www.siq.gouv.qc.ca

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
District de Montréal 
Numéro 500-12-246005-999

COUR SUPÉRIEURE
PRÉSENT: GREFFIER-ADJOINT 

MAURA ESMERALDA ZAMORA 
CACERES

Partie demanderesse 
c.

LANZA CHIRINOS
Partie défenderesse

ASSIGNATION
ORDRE est donné à M. Lanza 
Chirinos de comparaître au greffe de 
cette cour situé au 1 est, rue Notre- 
Dame à Montréal, salle 1.100 dans 
les trente (30) jours de la date de la 
publication du présent avis dans le 
journal "Le Devoir.
Une copie de la déclaration en 
divorce a été remise au greffe à 
l'intention de M. Lanza Chirinos.
Lieu: Montréal 
Date: 1er mars 1999

MICHEL PELLERIN 
__________ GREFFIER-ADJOINT

PRENEZ AVIS que Wassim EL 
MOUSSAOUI domicilié à Montréal 
(QC), au 3505 Avenue Linton, #4, 
(H3S 1T1), présentera au Directeur 
de l’état civil une demande pour 
changer son nom en celui de Wassim 
William MOUSSAWI.

AVIS
À TOUS NOS 

ANNONCEURS
Veuille/, s'il vous 
I)I;îiI, prendre 
conn,tissante tie 
voire iinnonee 
el nous sitjii.iler 
immédüitcmenl 
loule liiiomulie 
t|iii s'y ser,ni 
tjlissée

1 n eus d'ei i etu 
de l'éditeur, s;i 
responsabilité 
se limite ,iu 
eo ùl de l;i 
p;irut ion

récita offez

La planète

m
s u c o

Envoyez vos dons :
3680, rue Jeanne-Mance, 

bureau 410
Montréal (Québec) H2X 2K5 

(514) 982-6622 
1-800-471-SUCO 

www.suco.org

LA MÉTÉO D’ENVIRONNEMENT CANADA
Aujourd'hui Ce Soir Mercredi Vendredi
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Météo-Conseil

l+l Environnement Canada

1 900 565-4455
Frais applicables
La météo à la source

1~7\

Transports
Québec Québec::

APPELS D'OFFRES ET DE CANDIDATURES
Contrit n» : 3300-98-GAB1 — Réaliser les éludes el esllmsllons préliminaires, les relevés 
d’arpentage complémentaires, la préparation de plans al devis ainsi qua la surveillance des 
travaux de réaménagement de la roule 185 dans la municipalité de Notre-Dame-du-Lac dans la 
Direction du Bas-Salnt-Laurenl-Gaspésle-lles-de-la-Madeleine, sur une longueur de 2,5 km.

ON AURAIT DÛ LIRE :
Seules seront considérées les offres présentées par des fournisseurs possédant les qualifications 
requises, ayant un établissement dans les M.R.C. Matane, La Matapédia. La Mitis. Rimouski- 
Neigette, Témiscouata, Les Basques, Rivière-du-Loup. Kamouraska, Les iles-de-la-Madeleine, 
Avignon. Bonavenlure, Pabok, La Côle-de-Gaspé et Denis-Riverin et qui ont commandé une copie 
du dossier d ’appel d'offres au même nom que celui sous lequel ils soumissionnent ; dans le cas d’un 
consortium, cette dernière exigence est considérée rencontrée si chacune des parties s'est procuré 
une copie du dossier d’appel d’offres.
Contrat n° : 651B-99-K2B1 — Contrite des sots et mise en œuvre des matériaux d'infrastructure 
et tondatlon de même que le contrite qualitatif du béton do ciment et du béton bitumineux pour 
la réalisation du contrat B51B-99-B9B2 qui consista en la construction do la chaussée et de 
l’autoroute 25, de deux échangeurs, d’un pont, d’un viaduc, d’une pertle de le roule 125 el de 
le réfection de le chaussée ouest de l’autoroute 25 dans les municipalités de Salnl-Roch-Ouesl 
el Salnt-Roch-de-l’Achigan, M.R.C. Montcalm.
Contrat n° : 651B-99-K2B2 — Effectuer sur demande la vérification de la qualité des matériaux 
utilisés dans la construction, la mise en œuvre, la pose de ces matériaux ainsi que le conlrlle 
de la qualité lors de travaux de construction et de réparation de divers ouvrages tels que : ponts, 
roules, ponceaux et autres services connexes pour la Direction des Laurantldes-Lanaudlère, 
M.R.C. d’Argenleull, La Rlvlêre-du-Nord et Mirabel.
Contrat n° : S51B-99-K2B3 — Effectuer sur demande la vérification do la qualité des matériaux 
utilisés dans la construction, la mise en œuvre, la pose de ces matériaux ainsi que le conlrlle 
de la qualité lors de travaux de construction el de réparation de divers ouvrages tels que : 
ponts, roules, ponceaux el autres services connexes pour la Direction des Laurenlldes- 
Lanaudlêre, M.R.C. D’Autray, Jollatle, Matawlnle et Montcalm.
Contrat n° : 651B-99-K2B4 — Effectuer sur demande la véritlcatlon de la qualité des matériaux 
utilisés dans la construction, la mise an œuvre, la pose de ces matériaux ainsi que le conlrlle 
de le qualité lors de travaux de construction et de réparation de divers ouvrages tels que : 
ponts, routes, ponceaux et autres services connexes pour la Direction des Laurenlldes- 
Lanaudlêre, M.R.C. Anlolne-Labelle, Les Laurenlldes elles Peys-d’en-Haul.

ON AURAIT DÛ LIRE:
Seules seront considérées les offres présentées par des fournisseurs possédant les qualitications 
requises, ayant un établissement dans les M.R.C. Deux-Montagnes. Mirabel. Thérèse-de-Blainville, 
La Rivière-du-Nord. Argenteuil. Les Pays-d’en-Haut, Les Laurentides. Antoine-Labelle, Les Moulins. 
L’Assomption, D’Autray, Mette, Montcalm. Matawinie, et qui ont commandé une copie du dossier 
d’appel d’ottres au même nom que celui sous lequel ils soumissionnent : dans le cas d'un consortium, 
cette dernière exigence est considérée rencontrée si chacune des parties s'est procuré une copie du 
dossier d'appel d'ottres.
Le sous-ministre 
André Trudeau

iAVIS PUBLICS
HEURES DE TOMBÉE

Les réservations doivent être faites avant 16h00 pour 
publication deux (2) jours plus tard.

Publications du lundi:
Réservations avant 12 h 00 le vendredi

Publications du mardi:
Réservations avant 16 h 00 le vendredi

Téi: 985-3344 Fax 985-3340

Seul restaurant syndiqué en Amérique du Nord

Une première 
convention collective 

chez McDonald
Squamish (Reuters) — Les em­

ployés du seul restaurant McDo­
nald syndiqué en Amérique du Nord 

ont fait un pas de plus vers la signatu­
re d’une première convention collecti­
ve en ratifiant en fin de semaine une 
entente de principe, a indiqué le 
syndicaL

Les employés de la franchise de 
Squamish, petite localité à 40 kilo­
mètres de Vancouver, ont paraphé sa­
medi une entente prévoyant une légè­
re augmentation de salaire et cer­
taines clauses sur la sécurité d’em­
ploi, a indiqué le syndicat des Tra­
vailleurs canadiens de l’automobile.

Plus de 80 employés ont rallié le 
syndicat l’été dernier après une cam­
pagne de syndicalisation menée par 
deux adolescents qui se disaient vic­
times d’un traitement injuste de la 
part de leur patron.

«(Cette entente] ne renferme certai­
nement pas tout ce que nous espérions, 
mais c’est assez bon pour l’instant», a 
déclaré Jennifer Wiebe, qui a aidé à la 
création du syndicat.

Avant de crier victoire, le syndicat 
doit attendre que le propriétaire du 
restaurant, Paul Savage, un homme 
d’affaires local, se prononce sur l’en­
tente de principe recommandée par 
un médiateur. Les négociations iront

en arbitrage si Savage rejette l’enten­
te de principe, qui doit mener à la si­
gnature d’une convention collective 
de deux ans.

Le représentant syndical Roger 
Crowther reconnaît que les augmen­
tations de salaire variant entre 10 C et 
30 C sont minces, mais fait valoir que 
la sécurité d’emploi était plus impor­
tante pour les employés. «Ça n'a ja­
mais été une question d'argent», a-t-il 
affirmé.

Terreau fertile
Le McDonald de Squamish est le 

seul restaurant syndiqué du géant de 
la restauration rapide en Amérique du 
Nord. La Colombie-Britannique est 
un terreau fertile pour la syndicalisa­
tion des emplois de ce secteur, puis­
qu’elle abrite également des syndicats 
dans un restaurant Poulet frit Kentuc­
ky et un café Starbuck.

Deux restaurants McDonald du 
Québec ont fait l’objet d’une cam­
pagne de syndicalisation récemment, 
mais sans succès. Dans un cas, le pro­
priétaire a tout simplement fermé son 
restaurant quand les employés ont 
commencé à discuter de syndicalisa­
tion. Dans l’autre cas, les employés 
ont finalement voté contre l’adhésion 
à un syndicat.

L’emploi dans 
le secteur public 

se stabilise
Ottawa (PC) — Au terme de cinq 

années de restrictions budgé­
taires, qui se sont traduites par de 

multiples mises à pied, l’emploi a 
commencé à se stabiliser dans le sec­
teur public en 1998, la main-d’œuvre 
gouvernementale n’ayant diminué 
que de 0,6 % par rapport à l’année pré­
cédente, a fait savoir à Ottawa, hier, 
Statistique Canada.

Selon l’organisme fédéral, les gou­
vernements canadiens ont employé 
quelque 2,8 millions de personnes, 
l’an dernier, ce qui représente une di­
minution de 15 400 emplois par rap­
port à 1997. Il s’agit-là du plus faible 
recul annuel enregistré depuis 1993. 
À titre de comparaison, le secteur pu­
blic avait perdu 88 000 emplois en 
1996 et 70 000 un an plus tôt. Il y a dé­
sormais autant d’employés gouverne­
mentaux au pays qu’il y en avait en 
1984, a précisé Statistique Canada.

Par ailleurs, tandis que les secteurs 
publics du Québec (en baisse de 
13 400 travailleurs) et de l’Ontario 
(moins 3400 travailleurs) enregis­

traient les diminutions les plus impor­
tantes, celui de l’Alberta a gagné 1600 
employés en 1998.

Le déclin de l’emploi observé l’an 
dernier dans le secteur public a es­
sentiellement touché les effectifs fé­
déraux, ceux-ci ayant encaissé 47 % 
des pertes globales. L’an dernier^ le 
gouvernement fédéral employait 
331 100 personnes, soit 2 % ou 6^0() 
travailleurs de moins qu’en 1997. Ççt- 
te réduction incluait le transferee 
près de 1100 employés fédéraux: âu 
sein de l’administration québécoise, 
consécutif à la mise en oeuvre de l’Ac­
cord de principe Canada-Québec rela­
tif au marché du travail.

Au total, les provinces et les terri­
toires ont vu leurs effectifs diminuer de 
6100 travailleurs l’an dernier, ceux-ci 
s’établissant à 1,3 million de personnes.

Enfin, les salaires et traitements 
versés à la main-d’oeuvre publique 
ont augmenté pour la première fois 
en cinq ans, en 1998, ceux-ci ayant 
progressé de 0,6 % par rapport à leur 
niveau de 1997.

Lois antitrust américaines

Intel échappe 
à la justice

Washington (AFP) — Intel a 
échappé de peu à la justice anti­
trust américaine, hier, après avoir si­

gné un accord à l’amiable avec la 
Commission fédérale du commerce 
(FTC), alors que son procès devait 
démarrer aujourd’hui à Washington.

La FTC accusait Intel, qui règne 
sur les trois-quarts du marché mon­
dial des microprocesseurs, d’avoir 
voulu forcer trois entreprises, Inter­
graph, Compaq et Digital Equipment 
à lui céder leur technologie. Intel, se­
lon l’accusation, avait menacé ces en­
treprises de leur supprimer l’accès à 
ses produits.

Les termes de l’accord, conclu pen­
dant le week-end, n’ont pas été dévoi­
lés. La plainte avait été déposée en 
juin 1998. Cet accord a été obtenu 
après «quelques semaines d'un dia­

logue très ouvert» entre les avocats 
d’Intel et la FTC, a indiqué Chuck 
Malloy, porte-parole du groupe.«Nous 
estimons que l’accord de compromis est 
gagnant-gagnant pour les deux parties 
et nous sommes satisfaits que cet accord 
confirme nos droits à la propriété intel­
lectuelle», a indiqué Craig Barrett, pdg 
d’Intel, dans un communiqué.

Avant même le début du procès, les 
concurrents et partenaires d’Intel indi­
quaient que le groupe avait déjà com­
mencé à modifier ses pratiques, ce qui 
a probablement joué un rôle dans la 
conclusion d’un accord. Le procès 
promettait d’être moins spectaculaire 
et plus technique que celui intenté 
contre Microsoft, le numéro un mon­
dial des logiciels. Intel devait centrer 
sa défense autour du concept des 
droits sur la propriété intellectuelle.

Avis public

Ville de Montréal
Service du greffe 

Usage conditionnel

Avis public est donné que le comité 
exécutif de la Ville de Montréal, à sa 
séance prévue pour le 31 mars 1999 à 
9h, sera saisi de demandes 
d’autorisation pour exercer un usage 
conditionnel, pour les propriétés situées 
aux endroits suivants, selon les 
dispositions du Règlement d'urbanisme 
(R.R.V.M., c. U-1):

600, boulevard de Maisonneuve 
Ouest:

implantation de l'usage «stationnement 
commercial intérieur» au 2’ sous-sol du 
bâtiment. (S980888030)

2550, rue Sainte-Catherine, 
angle sud-est de la rue Frontenac:

implantation de l'usage «bureau» au 
rez-de-chaussée du bâtiment.
(S990383004)

Selon ce règlement, tout intéressé qui 
désire formuler des commentaires au 
comité exécutif relativement à ces 
demandes doit le faire par écrit au plus 
tard le 19 mars 1999, à l'attention du 
greffier, hôtel de ville, 275 rue Notre- 
Dame Est, bureau R.113A, Montréal, 
H2Y 1C6.

Montréal, le 9 mars 1999

Le greffier,
M* Léon Laberge

http://www.offres.ledevoir.com
http://www.siq.gouv.qc.ca
http://www.suco.org
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Satellites, télédiffusion, multimédia

BCE regroupe ses 
investissements

ROBERT DUTRISAC
LE DEVOIR

BCE a décidé de regrouper tous ses investissements 
dans les satellites, la télédiffusion, certains services 
multimédia et la programmation au sein d’une nouvelle en­

treprise, le groupe BCE Media.
BCE Media, une entité différente d’investissements 

Médias BCE qui détenait une participation minoritaire 
dans Sun Media avant sa vente à Québécor, chapeautera 
un actif d’une valeur de 1,5 milliard, a indiqué Alain Gourd, 
président et chef de la direction de BCE Media. Ses reve­
nus ont atteint 250 millions en 1998 et devraient s’accroître 
d’au moins du tiers pour s’établir à 335 millions cette an­
née, a-t-il précisé.

BCE Media réunit des blocs d’actions dans différentes 
entreprises que BCE ou de ses filiales possèdent, dont le 
plus gros morceau est la propriété exclusive de Télésat 
Canada, une société de communication par satellite, pas­
sée complètement dans le giron de BCE l’an dernier.

On retrouve également dans BCE Media un bloc de 
80 % de TMI Communications, un télécommunicateur mo­
bile par satellite géostationnaire, et Bell ExpressVu, le ser­
vice de télédiffusion directe par satellite, qui est présente­
ment en phase de démarrage. BCE Media regroupe égale­
ment différents services destinés aux entreprises, portant 
notamment sur la formation à distance, les communica­
tions multimédia et deux participations minoritaires dans 
le consortium IRIDIUM, un service de communication 
par satellites.

Enfin, BCE Media englobera des intérêts dans des pro­
jets de chaînes spécialisées, toutes francophones, présen­
tement à l’étude au Conseil de la radiodiffusion et des télé­
communications canadiennes (CRTC), soit le Canal 
Voyages et des participations minoritaires dans le Réseau 
des Arts, le Réseau de l’Histoire et le Réseau de l’écono­
mie, trois projets menés par Radio-Canada. On retrouve 
aussi Vision, une chaîne religieuse et un projet de télévi­
sion à la carte proposé par Bell ExpressVu ainsi que la 
chaîne new-yorkaise Ethnie American Broadcasting Co. 
(EABC).

Lancement de satellites
La filiale de BCE Media, Télésat, procédera aux lance­

ments de trois satellites: le premier, N1MIQ, en mai 1999, 
suivi d’Anik Fl en 2000 et d’Anik F2 en 2002, au coût de 
3(50 millions chacun. Les deux satellites Anik Fl et F2 rem­
placeront les deux satellites Anik déjà en orbite. Par rap­
port à leurs prédécesseurs, les nouveaux satellites couvri­
ront non seulement l’Amérique du Nord mais les deux 
Amériques, a souligné M. Gourd.

Une entreprise totalement transformée au cours des dernières années

Edgar Bronfman Jr affiche sa confiance
en l’avenir de Seagram

MARIE TISON
PRESSE CANADIENNE

Le président-directeur général de Sea­
gram Edgar Bronfman Junior est plus 
confiant que jamais dans l’avenir de l’entre­

prise, après quatre années de grands 
chambardements.

«Nous sommes aujourd’hui une société 
d’exploitation réunissant des entreprises 
mondiales dominantes et lucratives, a-t-il dé­
claré dans un discours prononcé devant le 
Cercle canadien de Montréal hier. Notre 
clientèle est solide et nos perspectives de crois­
sance sont réelles et immédiates.»

Au cours des quatre dernières années, 
la direction de Seagram a réalisé des tran­
sactions représentant 40 milliards, qui ont 
totalement transformé l’entreprise. M. 
Bronfman a expliqué que le secteur tradi­
tionnel des boissons de Seagram était vi­
goureux, mais qu’il avait des perspectives 
de croissance limitées. En outre, une part

substantielle du chiffre d’affaires de Sea­
gram était tributaire des résultats de Du­
Pont. Seagram a donc racheté sa participa­
tion dans DuPont en 1995, pour faire l’ac­
quisition d’une entreprise dans le domaine 
du divertissement, MCA, très bien connue 
pour sa marque Universal Studios.

Plus tard, Seagram a vendu son entre­
prise de boissons Tropicana pour acqué­
rir PolyGram, dans le domaine de la mu­
sique, pour 10,4 milliards $ US.

Pas pour s’amuser
«On oublie facilement que le secteur des 

loisirs n’est pas simplement un domaine où 
on s'amuse, a déclaré M. Bronfman. C’est 
aussi un secteur d’activité mondial de plu­
sieurs milliards de dollars, qui progresse ra­
pidement, avec l'accroissement des heures de 
loisirs au cours de cette ère post-industrielle.»

M. Bronfman s’est montré particulière­
ment optimiste en ce qui concerne les nou­
veaux marchés, comme l’ex-Union sovié­

tique et les pays en voie de développement. 
Il a déclaré qu’auparavant, dans ces pays, 
il n’y avait qu’une seule chaîne de télévi­
sion, généralement exploitée par l’État. 
«Aujourd’hui, presque tous les pays ont une 
multitude de chaînes de radiodiffusion, de 
câblodistribution et de télévision par satelli­
te. Cela ouvre de vastes perspectives aux en­
treprises qui participent à la distribution et à 
celles qui créent des émissions.»

Les perspectives sont également encou­
rageantes dans le domaine de la musique. 
«Des millions de consommateurs possèdent 
aujourd'hui les moyens, et ont la liberté, 
d’acheter leurs œuvres musicales préférées.» 
Il a ajouté que la moitié de la population 
mondiale avait moins de 25 ans, ce qui lais­
sait présager un essor fulgurant.

M. Bronfman a soutenu que le secteur de 
la musique allait connaître une transforma­
tion complète au niveau de la distribution au 
cours des prochaines années. Il sera pos­
sible de commander des oeuvres sur Inter­

net avec une carte de crédit et de les télé­
charger instantanément sur son ordinateur. 
Pour une entreprise comme Seagram, cela 
permettra de réduire considérablement les 
frais de distribution.

Trimestre difficile
Ceci dit, M. Bronfman a assuré que Sea­

gram n’avait aucunement l’intention de son* 
tir du secteur des boissons.

Seagram vient de connaître un deuxiè­
me trimestre difficile, avec une perte nette 
de 226 millionsS US, comparativement à 
un bénéfice net de 28 millions au deuxiè* 
me trimestre de l’exercice précédent. Cet-; 
te situation est surtout attribuable aux déy 
penses de restructuration faisant suite a 
l’acquisition de PolyGram.

A l’annonce de ces résultats, le 11 février 
dernier, le titre de Seagram avait chuté jus-! 
qu’à 48,50 $US. Il a cependant repris sa 
courbe ascendante, pour atteindre 
72,50 SUS hier. ;

Des pourparlers sont tout de même en cours

Rogers nie les rumeurs de fusion avec AT&T
D’APRES

LA PRESSE CANADIENNE

La plus importante compagnie de télé­
phonie cellulaire au pays, Rogers Can- 
tel, a nié hier les rumeurs parlant d’une fu­

sion prochaine avec le géant des télécom­
munications AT&T.

Dans un communiqué laconique, la di­
rection de Rogers Cantel a tout de même 
confirmé, hier, qu’il y avait bel et bien des 
«pourparlers» en cours avec la société 
AT&T Canada relativement à des al­
liances entre les deux entreprises, mais a 
affirmé également qu’AT&T n’avait pas 
l’intention de prendre le contrôle de Ro­

gers. «AT&T n’envisage pas de lancer une 
prise de contrôle sur Rogers Cantel Mobile 
Communications, comme le laissait en­
tendre un article paru récemment», peut- 
on lire dans le communiqué, qui compte 
un seul, paragraphe.

Rogers Cantel et AT&T sont déjà enga­
gées dans une alliance sur le plan du mar­
keting depuis 1997. Et Rogers est égale­
ment présente dans l’actionnariat de Me- 
troNet, devenue la semaine dernière re­
preneur de l’ex-Unitel en passant sous la 
coupe de l’Américaien AT&T. En mai der­
nier, MetroNet avalait la filiale de télécom­
munications d’affaires de Rogers Commu-

niations, soit Rogers Telecom. Au terme de 
cette transaction de un milliard, qui faisait 
entrer Rogers dans l’actionnariat de Metro­
Net, cette dernière devenait propriétaire 
du premier réseau national de télécommu­
nications locales, en concurrence avec l’al­
liance Stentor.

C’est le quotidien torontois The Globe 
and Mail qui a lancé des rumeurs de fu­
sion dans son édition de samedi dernier, ci­
tant des sources anonymes qui affirmaient 
que celui qui tire les ficelles de Cantel par 
l’entremise de Rogers Communications, 
Ted Rogers, était prêt à conclure une en­
tente avec AT&T en vue de lui vendre la

compagnie de téléphonie cellulaire. Cette 
transaction serait évaluée à plusieurs mil-; 
liards de dollars.

L’article indiquait de plus qu’AT&T vou­
lait intensifier sa présence au Canada, un 
mouvement déjà amorcé la semaine der­
nière par la fusion annoncée, au coût de 
4,9 milliards $, avec MetroNet Communi­
cations. Cette transaction signifié 
qu’AT&T compte désormais une corde de! 
plus à son arc: le service local en matière 
de téléphonie, ce qui la place en bonne po-! 
sition pour affronter de grandes compa­
gnies canadiennes de téléphonie comme 
Bell Canada.

Discours du budget
du Québec 1999-2000
en différé à minuit trente Télé-Québec

Téléphone: 985-3322 [ f] § PETITES ANNONCES Télécopieur: 985-3340

MOTS CROISES
1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

HORIZONTALEMENT
1- Clan qui repose sur la 

filiation patrilinéaire. 
— Milligramme.

2- Amérindien. — Endet­
ter.

3- Chapelle. — Enlève.
4- Marin chargé de la 

barre. — Fatigué.
5- Pêcherie fluviale. — 

Peur.
6- Monnaie. — Lier.
7- Tellure. — Crier, en 

parlant du cheval.
8- Tire. — Démonstratif. 

— Symbol" du gray.
9- Langue de l'archipel 

japonais. — Germa­
nium. — Héros du 
Déluge.

MG- Oiseau. — Jupe.
: 11;- Astate. — «Moi».—
; ' • Anses.

12- Partie d’une église. —
Emboîte.

VERTICALEMENT
1- Unité d'éclairement. 

— Sabre.
2- Conducteur de char. 

— Rit.
3- Vent soufflant sur le 

Languedoc.
4- Partie tournante d'une 

machine (Élect.). —• 
Source d'enseigne­

ment.
5- Submergea. — Action 

de tuer un animal de 
boucherie.

6- Deux. — Feuilles de 
théier. — Refus.

7- Femme facile du 
début du XIXe siècle. 
— Gadolinium.

8- Caractère d’une 
valeur qui s'écarte 
notablement de la 
valeur moyenne (Sc.). 
— Baryum.

9- Issu. — Dermatose. 
— Amas.

10- Parler picard. — Obs­
curité.

11- Aliment apprêté. — 
Chicaner.

12- Spécialiste de la pose 
du gréement d'un voi­
lier. — Chêne vert.
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Conditions de paiement : cartes de crédit

ON DEMANDE À LOUER

PROPRIÉTÉS À VENDRE EXTÉRIEUR DE MONTRÉAL APPARTEMENTS-LOGEMENTS À

RUE Hutchison, 3e étage, superbe app. 
ensoleillé, 1.300 p.c. 3 C.C., vue sur 
montagne. 140,000$ non négo. 270- 
8413.

CONDOMINIUMS
COPROPRIÉTÉS

M0NT-0RF0RD, chalet suisse, 3 c. à c., 
3 ét. 2,700 p.c., 4 loyers, tr. calme, 2 
acres, pisc. cr. tennis. 159,000$. 
(514)333-8444.

CHALETS
FACE PARC LAFONTAINE. Vue 
splendide. 9e étage, 2 c.c , 2 s. de b., t. 
rénové. Stat. Int., terrasse. 
s,/d'exercices, piscine 844-7133, 528- 
1778

OUTREMONT. Superbe condo, 7 1/2, 
1400 p.c., 2e ét., réno., aire ouverte. 
Stat., prox. Bernard. 149,000$. Proprio: 
279-0007. 

PLATEAU, condo 41/2, cuisine rénovée, 
planchers bois franc, 2 s./bains, 
104,000$ (514)597-2447.

ST-CALIXTE, bord lac avec plage privée 
sur la pointe d'une ile, à 10 min. de ski 
Montcalm et 25 min. Mont Garceau. 
Semi-meublé. Idéal pour famille. 
65,000$. (514)640-0840.

SUTTON. Maison 4 saisons, cachet 
architectural, loyer. 3 ch.. 80 a. 
175,000$. Agents s'abstenir. (514)281- 
0758.

DÉVELOPPEMENT 
Ef MIX

Propriétaires !
Logement à louer? 
Propriété à vendre?

Ç75$*
*3 lignes, 3“5 par ligne supplémentaire. 

Samedi seulement: 20% de plus.

Heure de tombée: 14h30 tous les jours

985-3322
Communiquez avec un conseiller publicitaire dès maintenant 

Differents forfaits disponibles.

LE DEVOIR

A BOUCHERVILLE
Grand 4 1/2. Près de tous les services. 
Entrée laveuse/sécheuse. Lave-vaisselle 
inclus. Stationnement. Libre début avril. 
(450)449-7165.

ACCUEIL QUÉBEC INTERNATIONAL
Métro Verdun, tr, bel app., 5 1/2. bas 
duplex, grde cour, services ménagers 
ind. Meublé, équipé. 8 mois, f ,200$/m. 
(514)524-5862, (418)656-6288.

ACCUEIL QUÉBEC INTERNATIONAL
spécialisé en recherche & relocalisation. 
Diplomates, gens d'affaires, transit. 
Banque d'app.. maisons, meublés, 
équipés. 3 mois min. Québec, Montréal. 
Paris. (514)524-5862, (418)656-6288.

AHUNTSIC (rue St-Denis). Haut duplex, 
5 1/2,2 ch„ rénové '94. entr. lavJséch., 
chaud, élec., 150 mètres/métro. 795$tm. 
(514)387-0198.

DANS la Petite Italie pour le 1er mai. un 3 
1/2 rénové, rez-de-chaussée, entrée 
laveuse-sécheuse, chaulfage électrique. 
350$ par mois. 337-1577.

OUTREMONT Très bel appariement, 
chauflé. boiseries naturelles, bien 
éclairé, salle de lavage au sous-sol, 
Collège Stanislas, dépanneur. 802 
Dollard, 5 1/2, 2 c.c., 640$. (514)854- 
4336 (pagette) (514)939-4139.

OUTREMONT. 50 Willowdale. 3 1/2, 4 
1/2, ascenseurs, chauflé. 849-7061.

ROSEMONT (coin 13e), propre, 
lumineux. 3422 Soubirous. 380$. 270- 
9648.

OFFRE À PARTAGER

PROX. VILLAGE, chambre dans grand 
loti, lavJséch., cable, tout équipé. Non- 
fum., tranquille. 524-8985.

Recherche
CHALET À LOUER

en Estrie

Pour 2 semaines, 
cet été, idéalement 
équipé avec laveuse 
et sécheuse, sur 
bord de l’eau.

DANIEL
jour : 514-985-3301 
soir : 514-728-9903

PROPRIÉTÉS À LOUER

PTE ST-CHARLES rénovée d'époque. 2 
étages + cave, 3 c.c., jardin, arbres. Gr. 
terrasse. Paisible. 775$. (450)446-3472.

HORS-FRONTIERES 
À LOUER

«PARIS» Xle, très proche centre, 2 1/2, 
équipé, confortable, chaleureux, 
semaine et plus. TEL: (514)352-1059.

PROVENCE - COTE D'AZUR Vue sur
mer, condo 2 c.c., équipé, climat idéal. 
Disp, à partir de juillet. 276-9066.

CHAMBRES

CHAMBRE à louer à Beauporl (Qc). 
Salle de bain et boudoir privés. Près des 
services. 300$ par mois. Paget: 
(418)864-1979.

BUREAUX À LOUER

OUTREMONT. Laurier/de l'Epée, 
bureaux luxueux, très éclairé. 1500 pi. 
ca.. poss. gar. 948-3909,916-0281.

OEUVRES D’ART

LITHOGRAPHIE de Miré (1971). 
(418)653-4767.

LIVRES/DISQUES

ACHAT DOMICILE LIVRES & BEAUX 
OBJETS 514-274-4659

ACHAT LIVRES-Biblio
privée/succession. Mil & prov. Serv. 
domicile (514)816-8159.

COMPAGNIE remplace tout ses 
ordinateurs Macintosh. 26 unités 
usagées, disponibles à partir du 6 avril. 
Quadra 800: 295$, Power Mac 6100/66: 
295$, Power Mac 7200/120: 695$; 
Power Book 5300/CS + clavier ♦ souris + 
moniteur 15-: 1295$. G3/233: 1495$. 
Contactez Nicole Germain pour obtenir 
liste complète: (450)444-8151.

AVIS
À TOUS NOS ANNONCEURS

Veuillez, s’il vous pluît, prendre 
connaissance de votre annonce et 
nous signaler immédiatement toute 
anomalie qui s’y serait glissée.

En cas d'erreur de l'éditeur, sa 
responsabilité se limite au coût de la 
parution.

MOBILIER DE BUREAU 
ETACC.

LIQUIDATION + de 300 bureaux, 
chaises, filières, neuls/usagés. 685- 
4051.

Les Aménagements F.B. Inc.

DIVERS

ROBE DE MARIEE, grandeur fl, 
collection 96. Prix demandé: 700$ (voile 
inclus). Classique et sobre. (514)989- 
2758.

EMPLOIS DIVERS

TRADUCTEURS
Vers le français. Français impeccable. 
Diplôme universitaire. Expérimenté. 
Word Pertect/MS Word. 40,000$* par 
année. Traduclions effectuées à nos 
bureaux de TORONTO. (416)975-5000.

EMPLOIS DEMANDÉS

TECHNICIEN CABLEUR
Avec beaucoup d'expénence, recherche 
emploi dans le réseaulage informatique 
et téléphonique. Pour plus de 
renseignements contactez Christian: 
Rés.: (450)928-0707 Pagel: (514)202- 
7650

OCCASIONS D'AFFAIRES

ÉCOLE de langues secondes à vendre à 
Montréal. Incorporée, accréditée, établie, 
originale. 55.000$ (514)282-1080. Ellen 
Dubé.

MESSAGES

COURS

DON d'oeuls pour couple inlertile, 
Répondre è C.P. 91, suce. Mont-Royal, 
Mont-Royal, QcH3P2B7.

OHANTSURf SUS3) 
R£'2HER'2Hî ' 3 )

musiciens expérimentés duns 
groupe underground HAUNTED 
cherche chonteur(euse) versatile. 
Style métol/hordcore, composi­
tions originales.

info : Michel 
(514) 274-0990 ou 

goglu666@hotmoil.com

AUTOMOBILES

VOLVO S 70.1998, différentes couleurs;

ANGLAIS INTENSIF Maîtrise McGill. 
1990, privé, semi-privé. 849-5484.

ATELIER D'ÉCRITURE, avec Sylvie 
Massicotte, auteure. Info: (514)522- 
1429.

RESTAURATION DE MEUBLES

REMBOURRAGE Travail d'expert. 
Antiquités ou autres. Serv. DÉCAPAGE 
et FINITION. Revêtement tissu pour 
murs. Estim. gratuite. 878-9397.

DÉMÉNAGEMENTS

ARTISAN - DÉMÉNAGEUR 
Courtois, ponctuel, attentionné 

VINCENT SCALL0N, 946-9553

GILLES J0D0IN TRANSPORT INC
Déménagements de tous genres. 
Spécialité: Appareils électriques. 
Assurance complète. 253-4374.

intérieur cuir, garantie Volvo. Impeccably 
Auto G.G. (514)571-4404.

DECES
PRUD'HOMME (BOU­
CHARD), LUCIENNE

• (1911-1999)
À Montréal, le 6 mars 
1999 est décédée à l’âge 
de 87 ans Madame 
Lucienne Prud'homme 
née Bouchard demeu­
rant autrefois à Ste-Mar- 
tine. Épouse de feu 
Conrad Prud’homme, 
elle laisse dans le deuil 
ses enfants: Rachel 
(Yves Milette) et Robert 
(Géraldine Bazuin), ses 
petits-enfants: Marie 
(Oukacha Belkacem), 
François (Nathalie Cyr), 
Louise et Daniel. Ses 
arrière-petits-enfants: 
Sarah et Critias, ses 
soeurs: Berthe Vinet et 
Rosa Starr ainsi que plu­
sieurs neveux et nièces. 
Les funérailles auront 
lieu mardi le 9 mars à 
11h à l'église paroissiale 
de Ste-Martine. La famil­
le sera présente à l’égli­
se à 10h pour recevoir 
les condoléances. Un 
don à la Fondation Mai­
sonneuve-Rosemont 
serait apprécié à sa 
mémoire.
Résidence funéraire 
J.M. Loiselle 
22 Picard
Ste-Martine (Québec)

I l

http://www.dovp.org
mailto:goglu666@hotmoil.com
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BASEBALL

REUTERS

Joe DiMaggio

Alou: une 
lourde 

perte pour 
la société

RICHARD M I LO
PRESSE CANADIENNE

SL Lucie — «Le baseball a perdu un 
gars formidable mais la mort de 
DiMaggio, c’est aussi une lourde perte 

pour la société.»
La première fois que Felipe Alou a 

rencontré Joe DiMaggio, c’était en 
1958. Le gérant des Expos en était à 
sa première année dans les ligues 
majeures avec les Giants de San 
Francisco.

Plus tard dans les dernières années 
de sa carrière, Alou l’a vu lors des 
matchs des anciens des Yankees. Il a 
joué pendant trois ans avec les Yan­
kees de 1971 à 1973.

Et toujours, a-t-il noté, il démon­
trait beaucoup de classe. C’était un 
gentleman dans toute l’acception 
du terme.

«C’était une très bonne personne. 
J’étais un partisan des Dodgers quand 

' 'j’étais jeune. En République dominicai­
ne, on haïssait tous les joueurs des Yan­
kees, sauf lui! On avait entendu parler 
de çe gentleman.»

Eabli en 1941, le record de 56 
matchs de Joe DiMaggio avec au 
moins un coup sûr tient toujours, 58 
ans plus tard.

Beattie se souvient 
d’un grand

Ancien lanceur des Yankees, Jim 
Beattie a déjà eu l’honneur de parta­
ger son casier avec le célèbre Joe Di­
Maggio lors d’un match des anciens 

, au Yankee Stadium.
«La première fois que je l’ai rencon­

tré, c’était au Yankee Stadium lors du 
match des anciens un dimanche après- 
midi. Comme j'étais un lanceur par­
tant, je suis arrivé plus tard. On devait 
partager notre casier avec un ancien 
joueur. Quand je suis entré, j'ai consta­

té qu’il n’y avait personne à mon ca- 
sier», a raconté le directeur général 

» des Expos.
«Je suis allé voir Pete Sheehy, le pré- 

iposé à l’équipement. Il avait son air se­
ll cret et mystérieux. En mettant un doigt 

sur sa bouche, il m’a fait signe de gar­
der le silence. Puis quand je suis reve­
nu, il y avait plein de monde autour de 
mon casier.»

«Je me suis faufilé et c'est alors que 
j’ai vu DiMaggio. Il était assis sur ma 
chaise. Il m’a dit qu'il avait besoin 
d’équipement. Il m’a demandé si je 
voulais lui prêter une casquette et un 
support athlétique.»

«C'est un honneur, lui ai-je dit. 
Prends tout ce dont tu as besoin!»

Beattie a évolué avec les Yankees 
pendant deux ans. Choix de quatriè­
me ronde au repêchage de 1975; il a 
contribué à la conquête de la Série 
mondiale en 1978. Il a réalisé un 
match complet contre les Dodgers 
de Los Angeles lors de la cinquième 
rencontre.

En neuf saisons dans les ligues 
majeures, Beattie a affiché un dos­
sier de 52-87 et présenté une 

' moyenne de points mérités de 4,17. 
Lanceur droitier, il a aussi joué au 
sein des Mariners de Seattle de 
1980 à 1986 après avoir été échangé 
par les Yankees.

«J’ai aussi été photographié avec Di­
Maggio quand j’étais avec les Mari­
ners, s’est rappelé Beattie. J’avais reçu 
le trophée Joe DiMaggio pour mon im­
plication dans la communauté.»

Bud Selig
«Tout le baseball est profondément 

attristé du décès de DiMaggio», a révé­
lé le commissaire Bud Selig dans un 
communiqué.

«Pour plusieurs générations d’ama­
teurs de baseball, Joe a été la personnifi­
cation de l'élégance, de la classe et de la 
dignité dans le losange. Son personna­
ge excède le monde du baseball et il n’a 
laissé personne indifférent.»

«A bien des égards, comme fils d’im­
migré, il représentait les espoirs et les 
idéaux de notre grand pays. Joe Di­
Maggio était un héros dans le vrai 
sens du mot.»

Les Panthers visitaient le Canadien hier soir

Worrell rêvait de jouer pour le Canadien
GUY ROBILLARD

PRESSE CANADIENNE

Les Noirs anglophones québécois 
peuvent caresser les mêmes 
rêves que les Blancs francophones 

majoritaires.
Ainsi Peter Worrell, qui vient de 

Pierrefonds, à l’ouest de 111e de Mont­
réal, avait-il toujours rêvé de jouer 
pour le Canadien. Ce sont cependant 
les Panthers de la Floride qui ont re­
pêché ce robuste géant, au 166' rang, 
en 1995.

Mais comme il n’a que 21 ans, au 
rythme où les joueurs changent 
d’équipe dans la LNH, il n’est pas dit 
qu’il n’aboutira pas avec l’équipe de 
chez lui un de ces jours.

Entre-temps, il était un visiteur, 
hier, au Centre Molson: «Pour moi, di­
sait-il, hier matin, c’est toujours spécial 
de venir ici, et j’espère gagner mon pre­
mier match.»

Worrell a réussi récemment tout

un exploit pour lui, quand il a marqué 
un but dans deux matchs consécutifs, 
contre St. Louis et Ottawa. Il s’agissait 
de ses deux premiers dans la LNH, 
une «séquence» qui a pris fin dans la 
défaite de 4-0 contre le Cana­
dien lors de la première visi­
te des Panthers le mois der­
nier.

«Je n’ai pas pensé que j'al­
lais gagner le trophée Colder, 
a blagué Worrell. C’est bon 
pour la confiance d’accord, 
mais l’important c'est de ga­
gner des matchs, et ce n ’est 
pas mon rôle dans l'équipe de 
marquer des buts. Ce n’est 
pas mon style.»

Son «style», on peut le de­
viner dans les statistiques: 
deux buts, trois passes et 194 minutes 
de punitions en 43 matchs, entrecou­
pés par une suspension de trois 
matchs et un séjour à New Haven.

L’an dernier, il a établi un record

La Floride 
s’amenait
au centre 
Molson 

sans son as 
Pavel Bure

d’équipe pour une recrue en écopant 
de 153 minutes de punitions... en 19 
matchs! Et 309 en 50 matchs à New 
Haven, où il a tout de même marqué 
15 buts.

«Le gars le plus “tough”, 
s'il n’est pas capable de 
jouer au hockey, il ne joue­
ra pas dans la Ligue natio­
nale», constate Worrell, 
qui a déjà totalisé 464 et 
437 minutes de punitions 
avec les Olympiques de 
Hull.

Il s’était fait remarquer 
par quelques bonnes 
mises en échec avant 
d’être expulsé de la ren­
contre à sa première visite 
au Centre Molson. Il avait 

aussi livré un combat à Sylvain 
Blouin, qui a justement été rappelé, 
hier...

Comme la plupart des durs sur la 
glace, Worrell est un individu char­

mant à l’extérieur de la patinoire, du 
haut de ses six pieds et six pouces.

Il a bon espoir que les Panthers 
vont participer aux séries. Avant les 
matchs d’hier, ils occupaient le 10e 
rang, à trois points des Bruins de 
Boston au huitième et à un des Ran­
gers de New York, qui recevaient les 
Maple Leafs de Toronto.

«On ne joue pas comme il faut des 
fois. Il faudra travailler plus fort si on 
veut atteindre les séries», a cependant 
prévenu Worrell.

L’absence prolongée de Pavel 
Bure, blessé pour la deuxième fois à 
un genou, est évidemment très coû­
teuse, puisqu’il avait déjà 13 buts en 
11 matchs.

«C'est sûr que ce n’est pas la meilleu­
re chose qui pouvait nous arriver, 
convient Worrell. C'est le meilleur et 
quand il joue, il nous aide beaucoup. Il 
fait une différence, mais on a gagné 
avant qu’il arrive. Tous les autres doi­
vent travailler plus fort.»

Selig et Brochu: toujours au même point

Grâce à un nouvel élan, 
Rondell White maraue des ooi:

HOCKEY
LIGUE NATIONALE

Dimanche
New Jersey 4 Islanders 2 
Colorado 3 Pittsburgh 1 

Rangers 3 Boston 1 
Dallas 4 St. Louis 3 

Philadelphie 1 Buffalo 1 
Anaheim 3 Detroit 1 
Phoenix 4 Nashville 3 

Chicago 2 Vancouver 2 
Hier

Floride à Montréal 
Buffalo en Caroline 

Tampa Bay à Ottawa 
Toronto à Rangers

Ce soir
Colorado à Washington, 19h. 
Tampa Bay à Toronto, 19h30. 

Philadelphie à Islanders, 19h30. 
New Jersey à Pittsburgh, 19h30.

Calgary à St. Louis, 20h. 
Detroit à Los Angeles, 22h30. 
Phoenix à San Jose,.22h30. 

Demain
Floride à Boston, 19h. 

Pittsburgh en Caroline, 19h. 
Ottawa à Rangers, 19h30. 

Nashville à Chicago, 20h30. 
Edmonton à Dallas, 20h30. 

Vancouver à Anaheim, 22h30. 
Jeudi

Tampa Bay à Buffalo, 19h. 
Floride à Washington, 19h. 
Toronto à Islanders, 19h30. 

Colorado à Philadelphie, 19h30. 
Montréal à St. Louis, 20h. 
Vancouver à Phoenix, 21 h.

CONFÉRENCE DE L’EST

ASSOCIATED PRESS ET 
PRESSE CANADIENNE

New York — Claude Brochu a 
déclaré hier, deux jours après 
la date butoir fixée par le baseball 

majeur, qu’il doutait qu’un nouveau 
stade soit bâti au centre-ville de 
Montréal.

Après que Brochu eut rencontré 
le commissaire Bud Selig dans le 
cadre d’un comité des finances du 
baseball majeur, le commissaire a dit 
une autre fois qu’il ne repousserait 
pas la date butoir.

Un des dirigeants du baseball, qui 
ne voulait pas être identifié, a dit que 
Selig allait attendre quelques se­
maines pour voir si la situation allait 
s’améliorer dans le dossier des Ex­
pos. Mais si les choses ne progres­
sent pas, Selig donnera la permission 
à Brochu de négocier avec des ache­
teurs éventuels pour le transfert de la 
concession, possiblement dès la sai­
son 2000.

«Le gouvernement a été très clair, a 
dit Brochu. Un nouveau sondage 
montre que 65 % des citoyens de Mont­
réal sont contre l’implication financière 
du gouvernement.»

Selig et quelques autres dirigeants 
du baseball ont dit que les Expos ne 
peuvent pas survivre sans un nou­
veau stade au centre-ville et certains 
propriétaires, tout particulièrement 
George Steinbrenner, des Yankees de 
New York, ont critiqué l’équipe qui 
est devenue un fardeau pour les 
autres équipes du baseball.

«La date butoir est passée. Nous de­
vons attendre pour voir ce qui se passe­
ra», a dit Selig.

Des groupes du nord de la Virgi­
nie, de Washington et de Charlotte en 
Caroline du Nord, sont intéressés à 
obtenir une concession.

Mais tout groupe voulant implan­
ter une concession près de Washing­
ton devra débattre de la démarche 
devant les tribunaux avec Peter An­
gelos, propriétaire des Orioles de 
Baltimore, qui possède des droits 
territoriaux.

Brochu, qui aux yeux des diri­
geants du baseball majeur est tou­
jours président des Expos, a déjà dé­
claré que le groupe de Jacques Mé­
nard, qui tentait d’implanter un nou­
veau consortium n’a vraiment rien ac­
compli de positif.

Brochu s’est vu offrir quelque 15 
millions pour ses parts dans l’équipe.

«Tour ce processus n’a pas aidé, a dit 
Brochu. Nous nous retrouvons là où 
nous sommes à cause de tout cela.»

Le baseball majeur n’aime pas 
transférer des concessions. Les Sena­
tors de Washington avaient été les 
derniers à déménager pour devenir 
les Rangers du Texas après la saison 
1971. C’est une des raisons pour les­
quelles Selig veut attendre encore un 
peu. Il veut voir si les efforts faits à 
Montréal vont permettre au groupe 
de Ménard de progresser.

Brochu a dit que c’est maintenant à 
Selig d’agir.

«Jeferai ce qu’il me dira défaire», a 
encore dit Brochu.

Mais, même s’il obtient l’aval de Se­
lig, Brochu devra convaincre les deux 
tiers des membres du présent consor­
tium pour vendre l’équipe.

Quant à Ménard, il est rentré à 
Montréal hier. On croit qu’il ren­

contrera à nouveau les membres 
du gouvernement cette semaine 
pour discuter une autre fois de 
l’implication possible des autorités 
provinciales.

Défaite des Expos
«N’est-il pas beau à voir quand il 

s’élance bien.»
Felipe Alou a fait l’éloge de Rondell 

White, hier. En trois présences, il a 
réussi trois coups sûrs, dont deux 
doubles, dans la défaite de 3-2 des Ex­
pos contre les Mets de New York.

«Ses genoux sont mieux, a dit le gé­
rant. Son congé forcé à la suite de sa 
fracture à un doigt l’an passé a proba­
blement aidé ses genoux.»

White n’avait réussi qu’un coup sûr 
en cinq présences jusqu’à maintenant 
dans la Ligue des pamplemousses. Il 
a apporté des ajustements à son élan 
avec l’instructeur des frappeurs Tom­
my Haiper.

«J’ai travaillé avec Harper pour 
avoir un élan plus naturel», a expliqué 
White. Il a ajouté qu’il était également 
plus détendu au bâton.

«J’ai frappé une balle rapide d'Is- 
ringhausen [Jason] qui était dans les 
90 milles à l’heure. L’an passé, 
j'avais de difficulté à m’ajuster à la 
balle rapide.»

Dustin Hermanson était le partant 
des Expos. Il n’a rien donné en trois 
manches et il a retiré un frappeur au 
bâton. 11 n’avait pas sa meilleure rapi­
de mais il a tout de même excellé au 
monticule.

«Il a bien lancé, a dit Alou. Ce 
n’est pas seulement la vélocité qui 
compte. C’est aussi la manière de 
lancer.»

Les trois points des Mets ont été in- 
crits contre Miguel Batista, à la sixième.

Brad Fullmer a produit le premier 
point des Expos à la suite d’un simple. 
L’autre point a été inscrit à la suite 
d’une feinte illégale. Les Expos ont 
maintenant un dossier de 1-3 dans la 
Ligue des pamplemousses.

♦ ♦ ♦
■ Blessé à l’aine, Orlando Merced 
devra attendre de sept à 10 jours 
avant de reprendre sa place dans la 
formation. Le voltigeur de 32 ans 
s’est blessé lors du match de di­
manche contre les Cards en courant 
pour capter une balle dans le coin du 
champ gauche.
■Davey Johnson, le nouveau gérant 
des Dodgers de Los Angeles, a parlé 
de Felipe Alou lors d’un entretien 
avec la presse de New York. «Je sais 
que Felipe est un bon homme. Il n'a 
pas besoin de la pression qui vient avec 
l’emploi. Il n'a pas besoin de ça.» John­
son, qui est âgé de 56 ans, a été enga­
gé par les Dodgers en octobre quand 
Alou a rejeté l’offre faite par les Dod­
gers pour rester avec les Expos.
■ Les Expos seront à Fort Myers, au­
jourd’hui. Ils se mesureront aux Red 
Sox de Boston. Les lanceurs seront 
Cari Pavano, Javier Vazquez, Mike 
Maddux, Steve Kline et Jose Bautista. 
Demain, les Expos recevront les Mar- 
lins de la Floride.
■ Vladimir Guerrero a effectué un 
catch spectaculaire au début du 
match. Il a saisi comme lui seul peut 
le faire un coup de Jermaine Allens- 
worth dans l’allée du champ centre 
gauche. On a entendu des des ahhh... 
dans la foule.

Section Nord-Est 
PJ G P N BP BC P

Ottawa 62 36 18 8 182131 80
Toronto 63 35 23 5 201 184 75
Buffalo 63 29 21 13 169 139 71
Boston 63 27 26 10 163 148 64
Montréal 64 25 30 9 153 169 59

New Jersey
Section Atlantique

64 35 21 8
I

191 162 78
Philadelphie 64 30 19 15 192150 75
Pittsburgh 62 32 21 9 194 172 73
Rangers 63 27 28 8 178175 62
Islanders 65 19 38 8 152197 46

Caroline
Section Sud-Est
64 28 23 13 164 157 69

Floride 62 22 23 17 160168 61
Washington 63 27 31 5 167168 59
Tampa Bay 62 15 42 5 133 221 35

CONFÉRENCE DE L'OUEST

Detroit
Section Centrale
64 32 26 6 191 163 70

St. Louis 62 26 26 10 173160 62
Nashville 64 22 36 6 151 208 50
Chicago j 64 18 37 9 142 198 45

Section Nord-Ouest
Colorado 64 32 24 8 177159 72
Edmonton 64 25 29 10 178 168 60
Calgary 63 23 30 10 165178 56
Vancouver 64 19 35 10 154 200 48

Dallas
Section Pacifique 

62 40 12 10 181 125 90
Phoenix 63 31 22 10 157 149 72
Anaheim 64 30 25 9 172 154 69
San José 64 22 28 14 142152 58
Los Angeles 64 23 36 5 145172 51

Les meneurs
B P PTS

Jagr, Pit 29 66 95
Lindros, Phi 37 50 87
Selanne, Ana 36 46 82
LeClair, Phi 38 42 80
Kariya, Ana 27 52 79
Forsberg, Col 21 55 76
Yashin, Ott 33 39 72
Fleury, Col 31 39 70
Sakic, Col 30 39 69
Modano, Dal 26 43 69
Straka, Pit 31 34 65
Demitra, StL 27 37 64
Sundin, Tor 23 41 64
Yzerman, Det 26 35 61
Robitaille, LA 31 29 60
Khristich, Bos 26 34 60
Brind'Amour, Phi 20 39 59
Roenick, Pho 20 37 57
Allison, Bos 18 39 57
Gretzky, Ran 8 49 57

FORMULE

Petit Irvine, 
c’était ton jour...

Après l’Australie, cinq 
semaines pour réagir...

«Mieux vaut 
être second 
chez Ferrari

PATRICE BURCHKALTER
AGENCE FRANCE-PRESSE

Melbourne — Il en rêvait mais il n’y croyait 
pas trop. Eddie Irvine se disait qu’un jour 
viendrait où il pourrait enfin goûter au plaisir 

du triomphe. Trouver la récompense de son 
dévouement dans une victoire, sa première en 
Formule 1. Dimanche à Melbourne, l’occasion 
s’est présentée dans le Grand Prix d’Australie. 
L’Irlandais l’a saisie pour obtenir, à 
33 ans, ce succès qui restera peut- 
être le seul de son palmarès.

En arrivant chez Ferrari au côté de 
Michael Schumacher, Irvine a en ef­
fet accepté de faire fi de ses ambitions 
personnelles. Se sacrifier pour son co­
équipier allemand, être à son service, aUe Dremiertel est le rôle dévolu à l’Irlandais au M P
sein de la Scuderia. Un rôle de se- chez
cond pilote qui, s’il est courant en Fl, ,
n’est jamais écrit «noir sur blanc» Minardi» 
dans un contrat... excepté celui para­
phé par Irvine chez Ferrari.

A ceux qui ne comprennent pas que l’on puis­
se abandonner ouvertement ses chances, accep­
ter de jouer les «utilités», se fondre dans l’ombre 
de Schumacher, à tous ceux qui se moquent de 
cette «docilité», lui adressent quolibets et sar­
casmes, Eddie Irvine répond avec un sourire en 
coin, «mieux vaut être second chez Ferrari que 
premier chez Minardi».

Ce rôle, il l’a accepté en connaissance de cau­
se. En sachant que seule Ferrari serait capable 
de lui apporter un statut de vedette, fut-il de se­
cond plan. Depuis sa première année au sein de 
la Scuderia, en 1996, l’Irlandais n’a d’ailleurs ces­
sé de progresser dans la hiérarchie du Cham-

I

pionnat du monde. Il ne manquait plus qu’une 
victoire. C’est chose faite depuis dimanche à 
Melbourne.

Le champagne de McLaren
Invité surprise du Grand Prix d’Australie, Irvi­

ne a su profiter des circonstances. Des mal­
heurs des McLaren-Mercedes intouchables, 
mais aussi de Michael Schumacher son chef de 
file. Et, à l’arrivée, la Formule 1 lui a réservé le 

plus chaleureux des accueils pour fê­
ter cette première victoire.

Dans la ligne des stands, les 
équipes ont en effet formé spontané­
ment une véritable «haie d’honneur» 
jusqu’à l’entrée du «parc fermé» où 
les monoplaces étaient regroupées. 
Les drapeaux irlandais se mêlaient 
aux italiens, aux oriflammes Ferrari.

S’il s’est souvent fait des ennemis par 
son comportement en piste, s’il s’est at­
tiré les foudres de nombreux de ses 
pairs, à commencer par Ayrton Senna 

en 1993 au Japon, à ses débuts, chacun reconnaît 
à Irvine des qualités. Porte tête, impétueux, l'Ir­
landais est un «homme de parole», qui sait respec­
ter ses engagements. Pas facile dans un milieu 
égocentrique où chacun privilégie ses intérêts.

Dimanche soir à Melbourne, tout le monde 
tenait donc à féliciter Eddie Irvine d’avoir enfin 
pu accéder à la plus haute marche du podium. 
Même Ron Dennis, l’équipe McLaren-Mer­
cedes. En retrouvant ses mécaniciens, son équi­
pe Ferrari, dans le stand après la remise des 
Trophées, des bouteilles de champagne atten­
daient l’Irlandais. Celles offertes par l'écurie an­
glo-allemande pour célébrer la victoire du «hé­
ros d’un jour»...

PATRICE BURCHKALTER
AGENCE FRANCE-PRESSE

Melbourne — Eddie Irvine et Ferrari ont 
gagné. Mais la Formule 1, la Scuderia 
notamment, a subi un véritable «choc» au 

Grand Prix d’Australie, première épreuve du 
Championnat du monde de Formule 1, le 
week-end dernier à Melbourne.

Chacun attendait en effet le verdict de la 
course australienne pour se situer par rap­
port à la concurrence, à McLaren-Mercedes 
la référence. Le constat est amer. L’écart 
avec l’écurie anglo-allemande parait encore 
plus grand que l’année dernière. «Nous 
sommes réalistes. Il y a une équipe dont le ni­
veau de performance est plus élevé que le 
nôtre. Et si nous sommes devant aux points, 
cette équipe reste celle à battre», constatait 
Jean Todt, le directeur sportif de Ferrari, di­
manche soir à Melbourne.

La supériorité affichée par les «Flèches 
d'argent», par Mika Hakkinen et David 
Coulthard, tant deux jours durant aux es­
sais qu'en début de course, est impression­
nante. Et sans un manque de fiabilité que 
l’écurie anglo-allemande redoutait à son ar­
rivée à Melbourne, l’addition aurait pu être 
très lourde pour la concurrence. En dix 
tours dimanche, les premiers, Eddie Irvine 
(Ferrari), le futur vainqueur, avait déjà 
concédé un retard de dix-huit secondes sur 
Hakkinen. Près de deux secondes au tour. 
Enorme!

Mais voilà. Epargnées par les problèmes 
techniques aux essais, les McLaren-Mer­
cedes ont failli dimanche. Moteur ca- 
fouilleux sur la voiture de course, Hakkinen 
dut se rabattre sur le mulet dont l’accéléra­

teur provoqua son abandon, le système hy­
draulique trahissant Coulthard.

Rendez-vous au Brésil
Cinq semaines séparent Melbourne du 

prochain Grand Prix à Sao Paulo au Brésil 
(11 avril). Cinq semaines durant lesquelles 
McLaren et Mercedes vont s’attacher à fiabi- 
liser la formidable monoplace «pensée» par 
Adrian Newey. Pendant ce temps aussi, la 
concurrence va devoir travailler pour tenter 
de revenir à la hauteur de l’équipe anglo-alle­
mande. Pas facile.

Derrière les «intouchables», la Scuderia a 
mesuré le «fossé» creusé par McLaren durant 
l’intersaison. Mais également les progrès ef­
fectués par de nombreuses équipes, pas moins 
de six se tenant maintenant dans un «mouchoir 
de poche». Stewart-Ford, Jordan-Mugen Hon­
da, Benetton-Supertec, Williams-Supertec, 
Prost-Peugeot, Sauber ont atteint un niveau de 
compétitivité étonnant. Sans oublier une sep­
tième, BAR-Supertec qui, quand elle aura trou­
vé la fiabilité, ne manquera pas de se mêler à 
la bataille. Même Arrows n’est pas irrémédia­
blement distancée.

Comme l’on s’y attendait, les écarts se sont 
réduits dans le gros du peloton... loin derrière 
cependant de McLaren-Mercedes. Dès leur re­
tour en Europe, toutes les écuries vont donc se 
lancer dans un programme d'essais intensifs, 
apporter des nouveautés, afin de se présenter 
en avril au Brésil avec un meilleur niveau de 
performance.

«À Melbourne, une hiérarchie se dégagera 
mais il faudra attendre Sao Paulo et le Grand 
Prix du Brésil pour avoir une idée définitive de ce 
que sera la saison 1999», avait d’ailleurs averti 
Alain Prost avant son départ pour l’Australie.

■■
■■

■B
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JAZZ

Deux pianistes 
disparaissent

SERGE TRUFFAUT 
LE DEVOIR

Charles Brown et Vann Walls ne 
sont plus. Tous les deux pianistes, 
tous les deux chanteurs, auteurs, com­

positeurs, ils se sont éteints alors qu’ils 
avaient dépassé les soixante-dix ans. 
Ijes deux avaient en commun d’être da­
vantage que des pianistes de blues.

Piano Man Vann Walls aura été, 
entre mille et une choses, celui ayant 
dévoilé comme enseigné certaines de 
ces astuces pianistiques qui ont fait la 
fortune, artistique s’entend, de Doctor 
John. Alors qu’il vivait encore aux 
États-Unis, soit avant son installation à 
Montréal, Vann Walls fut avec le Pro­
fessor Longhair le maître finfinaud du 
lionky tonk.

Après avoir élu domicile à Montréal, 
cet homme qui ne se départait jamais 
d’un franc sourire aura poursuivi une 
carrière sur le mode du cahin-caha. Un 
coup, il faisait parler de lui. Un coup, il 
faisait silence. Grâce à l’obstination de 
Stephen Barry et Michael Browne, 
Vann Walls aura terminé sa vie musica­
le en beauté.

En effet, il y a un peu de moins de 
deux ans de cela, ce pianiste des blues 
;du sud et des after-hours, avait proposé 
uil splendide album paru sur étiquette 
Productions Bros. Accompagné com- 

‘ me soutenu par la bande à Stephen 
Barry, le vieil homme exposa enfin son 

, ; talent de grand conteur.
;. ;Le blues de Vann Walls, c’est le 

blues de la sueur.
: I IOriginaire du Texas, Charles Brown 
^restera probablement comme le pianis- 

• :te; emblématique ou plutôt comme l’in­
venteur du «champagne blues». Il de­
meurera à jamais comme l’instrumen­
tiste ayant réussi le prodige suivant fai­
re le pont entre la musique suave de 
Nat King Cole et la musique des cani­
veaux chère à Pete Johnson ou à Willie 
.Djxon. En un mot comme en cent, 
Charles Brown est le symbole du blues 
arborant le nœud papillon. Le blues de 

i Brown fut toujours chic.
'• iAu début des années 40, il forme 
•un trio en compagnie du guitariste 
Oscar Moore et du contrebassiste Ed- 

: die Williams. Alors installé en Califor- 
! ! nie, il commence à faire les clubs dis- 
! séminés ici et là sur la côte du Paci­

fique. C’est au cours de ce premier 
chapitre de sa longue carrière qu’il in­
vente, pour ainsi dire, le West Coast 

• ; Blues. Tout ce qui porte aujourd’hui 
le label blues de Californie a une det­
te envers M. Brown.

Entre 1945 et le milieu des années 
50, il signe pour l’étiquette Aladdin ces 
morceaux que l’on qualifie de pièces 
d’anthologie parce que beaucoup 
d’autres musiciens se feront un plaisir,

: et parfois un devoir, de reprendre ou 
interpréter à leur façon les Driftin’ 
Bittes, Trouble Blues, Blues In The

Night, et les splendides Black Nights, 
les,Nuits noires.

À compter des années 60 et jusqu’au 
milieu des années 80, on entendra peu 
parler de Charles Brown à l’exception 
de ces vernis de Californiens. Au cours 
de ces années, toutes ces années, le 
père du West Coast Blues se contente­
ra de jouer ou d’honorer les lucratifs 
contrats alloués par les chics hôtels de 
San Diego, Los Angeles et San Francis­
co.

Une fois la marmaille élevée, une 
fois l’âge de la retraite arrivée, Charles 
Brown reprend les chemins des stu­
dios ainsi que ceux des tournées. 
Après des albums pour Alligator et Bul- 
leye, il se lie avec l’étiquette Gitanes 
Jazz Productions/Verve pour laquelle il 
signe des productions qui le remet­
tront illico sur la place qu’il occupa il y a 
plus de cinquante ans de cela. Laquel­
le? Le devant de la scène.

Le blues de Charles Brown, c’est le 
blues noble et non celui de la noblesse.

En spectacles
Cette semaine, R. L. Burnside est 

de retour au Café Campus. R pour Ru­
ral est probablement le guitariste de 
blues le plus frustre qui soit. Agricul­
teur la semaine, musicien la fin de se­
maine, R. L. Burnside, c’est le blues 
rural, le blues du Mississippi, le blues 
sans fioritures, par excellence. C’est 
cru, c’est dur, et c’est tant mieux. Par­
ce qu’il est toujours convaincant.

Du 18 au 28 mars, le Zest, salle de 
spectacles située rue Bennett, soit à 
quelques rues de Pie IX, proposera 
toute une série de spectacles jazz. 
L’endroit présentera en effet des 
shows de Jeri Brown, du Susie Arioli 
Swing Band, Jessica Vigneault et Do­
rothée Berryman, le trio Daniel 
Thouin, Joel Miller, Michel Cusson et 
son Projet#3, le Bernard Primeau 
Jazz Ensemble, le Altsys Jazz Orches­
tra, Vic Vogel en sextuor, et le duo du 
pianiste James Gelfand et du contre­
bassiste Sylvain Gagnon.

CAROL FRIEDMAN
Charles Brown
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Monique Mercure dans L’Asile.
YVES RENAUD

L’appel de la déraison
L’ASILE

Texte et mise en scène: Dominic Champagne. Musique: 
Jean-Frédéric Messier. Éclairages: Alain Lortie. Acces­
soires: Patricia Ruel. Avec, entre autres, Monique Mer­

cure, Marie Brassard, Julie Castonguay, André Barnard. 
Une production d’il va sans dire présentée à la Cinquiè­

me salle de la Place des Arts jusqu’au 20 mars.

HERVÉ GUAY

TÂ es hauteurs de la raison, dit quelque part 
''L/ Goethe, toute la vie apparaît comme une mala­
die funeste, et le monde comme un asile d’aliénés.» Mais, 
se demande justement l’auteur et metteur Dominic 
Champagne dans son nouveau spectacle, qu’est-ce qui 
arriverait si notre monde cartésien, à qui la science en 
impose, arrivait à se détacher de la pensée rationnelle? 
En fait, L’Asile montre un peu les effets d’une telle déri­
ve par une intrigue en forme de fable philosophique, tel­
le qu’en ont écrit plusieurs auteurs du XVIIP siècle, 
dont Marivaux, ou même, plus près de nous, un moder­
ne comme Pirandello.

Le directeur artistique d’il va sans dire nous propose 
donc un hôpital psychiatrique, dominé par une de ces 
saintes qui se donnent sans compter à une cause. Un 
jour toutefois, cette doctoresse (Monique Mercure), en 
proie au surmenage, cesse de croire et décide de som­
brer dans une folie douce. Une patiente nouvellement 
admise Qulie Castonguay) est à l’origine de ce revire­
ment. Femme battue, elle a coupé les liens qui la ratta­
chent à la réalité en se réfugiant dans une forêt imaginai­
re. En fin de compte, c’est là qu’aboutira l’asile au com­
plet, à l’exception de l’assistante du docteur (Marie Bras­
sard), qui lui a promis de témoigner de l’expérience.

Ainsi résumé, l’on peut déjà percevoir quelques-unes 
des faiblesses d’un texte qui n’en comporte pas moins 
une forte charge poétique. Pour faire court, l’artifice du 
témoin, qui vient raconter l’histoire après coup, se laisse 
aval" moins facilement au théâtre que dans un roman. 
Deuxièmement, le naufrage du docteur dans la folie 
s’avère trop prévisible. Finalement, tout le message sur 
la quête de sens dans un monde insensé est un peu trop

appuyé et aurait dû découler de ce qui est montré plutôt 
que d’être martelé.

Ces réserves formulées, L’Asile m’est apparu comme 
le spectacle le plus esthétiquement contrôlé de Dominic 
Champagne. Celui où, dans l’ensemble, la musique, le 
mouvement, les éclairages, le jeu atteignent une sorte 
d’osmose, tout à fait irréelle, mais précieuse justement 
pour cela. De même m’a semblé particulièrement juste 
l’intégration de comédiens que je qualifierais d’à peine 
professionnels, mais dont la vérité, dans les circons­
tances, supplante souvent celle atteinte par les rôles 
principaux. Et cela tient moins à une faille dans l’inter­
prétation des personnages centraux qu’à une volonté dé­
libérée du metteur en scène d’opposer des niveaux de 
jeu, d’instituer des décrochages idoines à la situations 
dramatique. Bien sûr, il y a quelque chose d’un peu sys­
tématique dans ces propos graves inévitablement suivis 
de coq-à-l’âne comiques, un manque de dosage encore 
dans les chorégraphies de la Nef des fous, qui s’allon­
gent parfois indûment. Convenons tout de même que le 
tout se tient.

En clair, l’on ne doute pas instant de cette caravane de 
malades habillés en blanc errant sur un plateau pour ain­
si dire nu. Deux seaux de terre de noire, une baignoire 
de glaise et des dizaines de rouleaux de papier de toilet­
te suffisent à y créer un bordel auquel on croit aussi, 
sans se faire prier. Comment au surplus résister à cette 
«décomposition» du 16e quatuor à cordes, Opus 135 de 
Beethoven par Jean-Frédéric Messier? L’on y entend par 
conséquent cet appel de la «nature» d’un romantisme 
consommé. Mais faut-il en la matière laisser tout la place 
à Notre-Dame-de-Paris et consorts?

Au surplus, L’Asile de Dominic Champagne constitue 
un plaidoyer non négligeable pour une réflexion qui 
n’exclut pas les sens, le corps, le non-ratjonnel à une 
époque qui ne jure que par la technologie. A la quête de 
sens, il substitue le recours complémentaire aux sens. 
Un certain hédonisme est aussi de mise chez lui, appelé 
à faire contrepoids, semble-t-il, à la douleur d’exister. As­
surément, certains resteront insensibles à cette impar­
faite invitation à déraisonner 100 minutes. Mais il s’en 
trouvera, j’en suis sûr, pour profiter d’une expérience 
dramatique puissamment lyrique.

Cinéma: une 
Chinoise et une 
Indienne primées
(AFP) — Deux réalisatrices, l’une In­
dienne, l’autre Chinoise, ont été distin­
guées lors du premier Festival du film 
asiatique de Deauville (Panasia Films 
Festival), qui s’est terminé dimanche. 
Earth (La Terré) de l’Indienne Deepa 
Mehta, film sur la pétition de l’Inde çn 
1947, a obtenu le prix Première du Pu­
blic. Xiu Xiu, première réalisation de! 
l’actrice chinoise Joan Chen, vue no- • 
tamment dans Le Dernier Empereur de 
Bernardo Bertolucci, a obtenu le prix 
de la critique. Xiu Xiu raconte l’histoire 
d’une jeune fille de la ville envoyée en 
rééducation à la campagne, en 1975, à 
la fin de la Révolution culturelle en Chi­
ne. Fire, le précédent film de Deepa 
Mehta sur l’homosexualité féminine, a 
valu à la réalisatrice indienne vivant au 
Canada les foudres d’intégristes qui 
n’ont pas hésité à brûler des salles de 
cinéma.

Benigni honoré
(AP) — Le comédien et réalisateur Ro­
berto Benigni a reçu le prix d’interpré­
tation masculine, pour son film La vita 
è bella (La vie est belle), au gala annuel 
de la Screen Actors Guild (SGA), le 
syndicat américain des acteurs du 
grand écran. Le trophée de meilleure 
actrice est allé à Gwyneth Paltrow 
pour le film Shakespeare in Love; Ka­
thy Bates (Primary Colors) et Robert 
Duvall (A Civil Action) ont eux aussi 
reçu des prix d’interprétation.

Mouawad 
en France
(PC) — La pièce Journée de noces chez 
les Cromagnons, de Wajdi Mouawad, 
est à l’affiche pour la durée du mois de 
mars à Paris. Créée à Montréal en 1994 
au Théâtre d’aujourd’hui, ce texte,est 
repris par le Théâtre de l'Erre à l’Étoile 
du Nord, une petite salle près de la por­
te de Saint-Ouen. Une autre pièce de 
Mouawad doit être jouée en France 
l’été prochain, soit Littoral qui est au 
menu du Festival d’Avignon.

Reprise des fouilles 
à Alexandrie
La campagne de fouilles sous-marines 
sur le site de l’ancien phare d’Alexan­
drie va reprendre début avril et consis­
tera à enlever des blocs de béton qui 
recouvrent des pièces antiques, a indi­
qué le directeur de la mission françai­
se, Jean-Yves Empereur. «Notre pro­
chaine campagne de trois mois, qui com­
mencera début avril, consistera à retirer 
135 blocs de béton qui pèsent au total 
2700 tonnes, a-t-il précisé. Lan dernier, 
au cours du mois de mars, nous avions 
retiré 45 blocs, ce qui avait pennis de re­
trouver 300pièces antiques, et cette fois, 
nous allons achever le travail.»
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Watatatow La Tête de 
l'emploi

Ce soir Virginie La Facture / 
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Ministre Landry
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Les Mordus /Yves Pelletier, 
Sonia Vachon
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Richard 1. 
Sirois, Mike 
Bossy

Ent' Cadieux Histoires de 
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Atmosphère (21:46) Les Choix de 
Sophie

1045, rue 
des Parle­
mentaires

Corpus Christi 
/ La Crucifixion 
(1/12)H(2) (4) [16] U BD 35-49 Les

Simpson
Le Grand Journal La fin du 

monde est à
7 heures

Flash/Martin 
Petit, Didier 
Lucien

Henri pis sa 
gang

Y sont pas plus fous que 
nousautres

Black-out Le Grand 
Journal

La fin du 
monde est à
7 heures
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CE SOIR 

Paul Cauchon

SPÉCIAL BUDGET 
DU QUÉBEC

Tout sur ce qu’il adviendra de vos 
taxes et impôts.

RDI 15h30 et plein 
d’autres chaînes vers 16h

BIOGRAPHIES
Portrait d’une comédienne très 
connue, Janine Sutto.

Canal D, 21h

TEMPS PRÉSENT
La télévision suisse romande propose 
un grand reportage sur des entre­
prises qui ont décidé de bannir les 
fournisseurs utilisant le travail des 
enfants.

TV5, 21 h

LA SOIRÉE DES JUTRA
En reprise évidemment de dimanche 
soir dernier à TVA mais pour ceux 
qui auraient raté le premier gala du 
cinéma québécois.

TV5, 23h

CORPUS CHRISTI
Première d’une série d’une ampleur 
inégalée: douze heures d’entrevues 
avec les plus grands spécialistes au 
monde du Nouveau Testament Une 
analyse linguistique et historique de 
premier plan. Trois soirs par semaine 
pendant quatre semaines.

TQ, 23h30
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THÉÂTRE Devant la «perte de confiance» de la SODEC en bref

Vous avez dit 
anniversaires ?

Le TDP a 35 ans. Le Rideau Vert continue de célébrer son demi- 
siècle, cette fois avec un album-souvenirs. Des mimes d’ici et 
d’àilleurs rendent hommage à Étienne Ducroux, figure embléma­
tique de cet art, qui aurait eu 100 ans cette année.

Stéphane Baillargeon
Le Devoir

Les anniversaires se bousculent 
dans le «beau milieu» théâtral 
depuis quelques années, preu­
ve que le Québec des planches prend 

de l’âge, s’institutionnalise ou établit len­
tement et sûrement sa tradition, com­
me l’on voudra. Après le Théâtre du Ri­
deau Vert, maintenant cinquantenaire, 
après le Centaur, la Compagnie Jean 
Duceppe, le TNM et quelques autres 
anniversaires de plus de 25 ans célé­
brés au cours des dernières années, 
c’est maintenant au Théâtre Denise-Pel­
letier (TDP) de fêter un beau gros 
chiffre rond.

Dans ce cas, il s’agit d’un 35' anniver­
saire. Le premier spectacle de la troupe 
(alors appelée la Nouvelle Compagnie 
théâtrale) a été offert le 29 février 1964. 
D s’agissait d'Iphigénie, de Racine, inter­
prétée entre autres par Françoise Grat- 
ton et Gilles Pelletier (le frère de Deni­
se), dirigés par Georges Groubc. Cette 
Iphigénie a vu le jour au Théâtre Gesù, 
notamment parce que les Jésuites du 
Collège Sainte-Marie avaient offert 
5000 $ pour la production d’un spec­
tacle destiné aux étudiants. Le succès 
de l’entreprise (15 représentations et 11 
500 spectateurs) a encouragé la forma­
tion de la compagnie avec l’objectif tout 
simple et tout merveilleux de continuer 
à faire découvrir aux jeunes les chefs- 
d’œuvre de la dramaturgie universelle.

Une douzaine d’années plus tard, en 
1976, la NCT déménageait dans l’an­
cien cinéma Granada au cœur du quar­
tier Hochelaga-Maisonneuve. La salle 
était immédiatement rebaptisée 
Théâtre Denise-Pelletier, en l'honneur 
de la grande disparue. Ce nom a égale­
ment été adopté pour la NCT, il y a 
deux ans, lors du 2O' anniversaire du 
déménagement. Le TDP voulait aussi 
accuser le coup de son propre vieillisse­
ment, en abandonnai la référence à la 
nouveauté.

Jusqu’à maintenant, la vieille et la 
nouvelle compagnies ont offert plus de 
170 productions différentes, pour un to­
tal de 5550 représentations devant plus 
de quatre millions de spectateurs. Es­
sentiellement des jeunes, bien sûr, 
puisque le TDP est toujours fidèle à sa 
mission première. Mais il reste 15 % de 
places pour leurs parents qui y trouvent 
souvent leur compte, comme l'ont prou­
vé l’an dernier les excellents spectacles 
dirigés par Wajdi Mouawad et Serge 
DenoncourL Et ça promet encore. La 
semaine prochaine, on y jouera du 
Musset, Lorenzaccio plus précisément, 
mis en scène par Claude Poissant, qui a 
développé une spécialité autour des 
drames romantiques.

Le Rideau Vert, l’album
Les festivités se poursuivent dans le 

plus vieux théâtre du Canada avec la 
publication d’un album-souvenirs intitu­
lé Le Théâtre du Rideau Vert, 50 ans à 
célébrer le théâtre (1949-1999). L’ouvra­
ge illustré, qui parait chez Leméac, pro-

pose des photos de toutes les produc­
tions, de toutes les saisons et de la plu­
part des sorties et tournées de la com­
pagnie fondée par Yvette Brind’Amour 
et Mercedes Palomino.

Et alors? Franchement, les photos ne 
font que confirmer le cliché: le Rideau 
Vert est un théâtre bourgeois. Au dé­
but, les premières années, c’était même 
carrément un théâtre bourgeois fran­
çais, une, sorte de petite salle des 
Champs-Élysées greffée ici, avec ses 
auteurs hexagonaux, ses histoires fran- 
chouillardes et ses accents pointus. On 
les entend presque encore en regar­
dant la photo de production du 15 avril 
1962 de L’Idiote de Marcel Achard, où 
Monique Leyrac sourit à Gérard Poi­
rier, déguisé en gendarme, avec képi, 
baudrier et tout le tralala. Il y a tout de 
même du mieux, moins colonisé dans 
ce lot d’origine, puisque le Rideau Vert 
a très tôt monté du Claudel, du Sartre 
ou du Montherlant

Une autre époque, quoi. Mais il fallait 
probablement passer par là pour accou­
cher d’une compagnie plus autonome 
esthétiquement Le tournant décisif de 
ce théâtre et à vrai dire de la dramatur­
gie québécoise, la création des Belles- 
Sœurs, de Michel Tremblay, a évidem­
ment droit à un petit traitement de fa­
veur, une grande reproduction sur 
deux pages pleines. Cela dit les produc­
tions ne sont pas d’excellentes qualités 
(un peu trop grises) et on reste sur son 
appétit d’information concernant chacu­
ne des productions. On aurait par 
exemple souhaité lire des extraits de 
commentaires d’artistes ou de critiques 
d’époque (pourquoi pas). Mais bon, l’al­
bum est tel qu’il est et il se feuillette 
agréablement

Les états généraux du mime
Omnibus et L’École de mime de 

Montréal marquent le copp du cente­
naire de la naissance d’Étienne De- 
croux, figure emblématique de cet art 
en organisant Les Voies du mime, à 
Montréal, toute la semaine prochaine. 
L’idée est d’engager un débat sur le 
mime actuel, sa dramaturgie, sa trans­
mission, aussi bien par l’entremise de 
conférences et de tables rondes qu’en 
donnant à voir des œuvres de ten­
dances créatrices diverses et éclatées. 
Des spécialistes et des artistes des 
Etats-unis, de France et de Grande-Bre­
tagne sont à Montréal pour l’occasion. 
Les rencontres théoriques se déroident 
à l’École de mime, au 3673, rue Saint- 
Dominique; les spectacles sont propo­
sés à l’Espace Libre; la soirée d’ouvertu­
re, samedi prochain, est offerte à la 
Maison de la culture Frontenac.
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«Captivant ce Gérard Potier»
-Le Soleil

«Inclassable, magnifique... incontournable»
-Progrès de Lyon

7 au LM mars
du mardi au samedi 20h 
mercredi I9h

RéservationsLA LICORNE 514 523-22464559, Papineau, Montréal

et courageux»
GERARD

Comédien - Conteur
Accompagné de

Gérard Baraton
Accordéon-synthétiseur

10 soirs 
seulement!
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Coulombe quitte 
les Rendez-Vous du cinéma
Les rationalisation exigées seraient inapplicables

BRIAN MYLES 
LE DEVOIR

Michel Coulombe a mis fin à une 
histoire d’amour de 14 ans avec 
les Rendez-Vous du cinéma québé­

cois en annonçant hier sa démission 
à titre de directeur général de l’évé­
nement. Il attribue son départ au 
manque de volonté de la SODEC, 
qu’il accuse de vouloir couper les 
fonds publics alloués à l’événement.

Selon la version des faits donnée 
par M. Coulombe, la Société de déve­
loppement des industries culturelles 
(SODEC), exige des Rendez-vous des 
nationalisations inapplicables». La SO­
DEC est le principal bailleur de fonds 
des Rendez-Vous, un événement dans 
lequel elle injecte bon an mal an 105 
000 $, soit le tiers du budget 

Or M. Coulombe estime que la SO­
DEC a perdu confiance en l’événe­
ment. Il en veut pour preuve une ré­
union tenue en décembre dernier au 
cours de laquelle des représentants 
de la SODEC lui ont clairement signi­
fié leur intention réduire le montant 
de la subvention. «Le peu qu’ils m’ont 
dit des Rendez-vous, c’était très mépri­
sant, soutient-il. Et ça ne laissait aucu­
ne place à la discussion, sinon qu’on 
nous demandait de rationaliser.»

Michel Coulombe souligne que les 
Rendez-Vous ne peuvent se serrer da­
vantage la ceinture. L’organisation ne 
compte aucun employé permanent et 
elle partage déjà sans frais les bu­
reaux de l’Association des cinémas 
parallèles. Il n’a jamais pu obtenir de 
la SODEC un chiffre sur l’ampleur 
des «rationalisations» exigées. Mais il 
estime que l’organisme public devrait 
faire preuve de plus de transparence 
et 4e rigueur.

A la SODEC, Bernard Boucher, di­
recteur général des politiques, des 
communications et des affaires inter­
nationales, a indiqué qu’il n’avait pas 
entendu parler d’une telle affaire.

Michel Coulombe affirme de son 
côté que la soirée des Jutra, dont il a 
lui-même contribué à la naissance,
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risque d’obtenir plus de fonds de la 
SODEC l’an prochain, au détriment 
des Rendez-Vous, qui donnent la 
chance aux cinéphiles de visionner 
l’ensemble de la production en film et 
en vidéo d’une année depuis mainte­
nant 17 ans.

Le départ de Michel Coulombe ne 
marque pas pour autant la mort des 
Rendez-Vous. Mais l’événement se 
retrouve dans une situation précaire. 
Le président des Rendez-vous, Roger 
Frappier termine son mandat au prin­
temps, saison que choisira Michel 
Coulombe pour se tourner vers 
d’autres projets. Les membres res­
tants du conseil d’administration au­
ront à prendre d’importantes déci­
sions sans toutefois connaître les in­
tentions véritables de la SODEC.

Bernard Boucher n’a pas voulu 
dire hier ce qu’il adviendrait de la 
subvention accordée aux Rendez- 
Vous. Il est trop tôt pour répondre à 
la question, a-t-il dit. «La SODEC ne 
remet pas en question son financement 
aux Rendez-Vous du cinéma québé­
cois», a cependant précisé M. Bou­
cher.

Signes annonciateurs d’un malaise,

un regroupement spontané de ci­
néastes avait signé un texte dans le­
quel ils s’inquiétaient de la menace 
potentielle que représentait le gala 
des Jutra pour la survie des Rendez- 
Vous. «Les agences de financement 
gouvernemental comme la SODEC ne 
pourront pas contribuer longtemps au 
financement de deux événements pour 
une même communauté artistique», 
écrivait ces gens du cinéma et de la 
vidéo.

La SODEC avait par ailleurs tardé 
avant d’accorder sa subvention aux 
Rendez-Vous du cinéma cette année. 
La demande de subvention était arri­
vée en septembre, et la SODEC ne lui 
a donné réponse qu’en décembre, 
soit environ deux mois avant la tenue 
des Rendez-Vous. La SODEC avait 
fait valoir qu’il était nécessaire d’effec­
tuer une analyse comparative entre 
les Rendez-Vous et le premier gala 
des Jutra, deux événements à voca­
tion similaire — la mise en valeur du 
cinéma québécois. L’organisme pro­
vincial avait finalement accordé 200 
000 $ pour le gala des Jutra, qui né­
cessitait des investissements plus im­
portants en raison de sa complexité.

Les derniers Rendez-Vous, tenus 
en février, ont d’ailleurs servi de loco­
motive à la soirée des Jutra. L’événe­
ment qui s’est déroulé sur une semai­
ne à Montréal a en effet permis au 
collège électoral des Jutra (environ 
5000 personnes) d’accomplir une né­
cessaire mise à jour avant de prendre 
part au vote. Environ 7000 personnes 
à Montréal ont assisté aux Rendez- 
Vous du cinéma, qui se sont par la 
suite déplacés dans les villes de Qué­
bec, Winnipeg, Hull et Vancouver.

Semaine faste 
à l’ECM
(Le Devoir) — À l’Ensemble de mu­
sique contemporaine de McGill, dont le 
directeur est le compositeur Denys 
Bouliane—le directeur adjoint est 
Francesco Millioto—c’est une semai­
ne faste en créations d’œuvres. Lors 
d’un concert ce soir à la salle Clara- 
Lichtenstein, on nous propose six créa­
tions de jeunes étudiants-compositeurs, 
tandis que vendredi prochain (salle Pol­
lack), cinq compositions seront jouées 
soit en première mondiale, soit en pre­
mière canadienne. Ce soir, l'EMC de 
McGill accueille Jason Jestadt (Crystral 
Fields), Marcel Wierckx (Toccata pour 
piano solo jouée par Soo-Hyn Ahn), An­
drew Svoboda (Four Short Pieces), Pa­
trick Lévesque (Crash Y2K-Oh my 
God! They've killed Kenny!), Anne Niki­
tin (Intransiens) et Andrew Creegan 
(Jake’s Land).Quant au concert de ven­
dredi à la salle Pollack, il donne l’occa­
sion d’entendre en première canadien­
ne Away, de Magnus Lindberg, Sur la 
nappe d'un étang glacé, d’Edison Deni­
sov, et Klaviertrio Nr. 3 «schwarzes Bai­
led», de Michael Denhof Lors de ce 
même spectacle, seront jouées en pre­
mière mondiale RPM (Nicole Lizée) 
pour 20 instrumentistes— Paolo Ka- 
punan sera aux consoles—et The Mir­
ror of the River, pour dix instruments à 
cordes, œuvre de Yu-Lin Yang.

Astérix 
se porte bien
(AP) — Avec 7,5 millions de specta­
teurs les quatre premières semaines, 
Astérix et Obélix contre César est en 
bonne voie de réussir son pari, soit les 
huit millions d’entrées nécessaires 
pour atteindre son seuil de rentabilité. 
Si le film de Gaulois de Claude Zidi ca­
racole en tête du box-office français, la 
surprise de 1999 reste Le ciel, les oi­
seaux et... ta mère!, de Djamel Bensa- 
lah avec Jamel Debbouze, qui a fran­
chi la barre du million d’entrées.

Omnibus et l'École de mime de Montréal
présentent q q

Les voies du Mime

idu 13 au 20 mars 1999
IN FORMATONS générales 
843-3009

espace libre RÉSERVATIONS
â|â pour les spectacles
■ ■■ 521-4191

Ateliers Colloque-
Jean Asselin, Thomas Leabhart (Étati-Unii), Jocelyne Montpetit 
Corinne Soum et Steven Wasson (Grande-Bretagne)
Nombre limité de places

Conférences, tables rondes, débats, films d'archives
Francine Alepin, Jean Asselin, Peter Bu (France), René-Jean Dufour,
Aline Gélinas, Thomas Leabhart (États-Unis), George Molnar, Jocelyne 
Montpetit, Corinne Soum (Grande-Bretagne), Michel Vais, Philip Wickham

I—.---------------------------------------------
1 samedi 13 mars

Maison de la culture Frontenac 20h
Jeudi 18 mars
Espace Libre 20h

La flèche et le cœur - Omnibus 
Transverbero - Jocelyne Hontpetit Danse
lundi 15 mars
Espace Libre ZOh
A Simple Thing - Thomas Leabhart (Cuts-unii) 
Portrait d'une femme avec valise - 
Dulcinée Langfelder & Cle
mardi 16 mars
Espace Libre 20h
La ligne Invisible - Jocelyne Montpetit Danse 
Tombeau de la sœur - Aline Géilnas 
A Simple Thing - Thomas Leabhart (tuu-Unii)
mercredi 17 mars
Espace Libre 20h
Sommet paradoxal ■ The Other Theatre 
Bartik - Tenon Mortaise 
NI Unis ni Séparés - Aline Gélinas 
Résonance - Théâtre de l'Ange Fou (Gnn<i«.Bittign«)

C0NIJIL

"s/

L’homme-souche ■ Dlluvine 
Bartik - Tenon Mortaise 
Portrait d'une femme avec valise - 
Dulcinée Langfelder & Cie
vendredi 19 mars 
Espace Libre 20h 
Volando ■ Ivan Bartolini,
Isabelle Thivierge, Sophie Wilhelm 
Résonance - Théâtre de l'Ange Fou (Gnixlt-BntagM) 
La flèche et te cœur - Omnibus
samedi 20 mars 
Espace Libre 20h 
Hommage à Étienne Decroux 
avec Francine Alepin, Jean Asselln,
Denise Boulanger, Philippe Ducros,
Dulcinée Langfelder, Thomas Leabhart 
George Molnar, Jocelyne Montpetit,
Corinne Soum, Steven Wasson
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17e FESTIVAL

INTERNATIONAL 

DU FILM 

SUR LART

150 FILMS DE 25 PAYS -------------

( DU 9 AU 1 4 M A R S 1 9~9 9 ")

CENTRE CANADIEN CINÉMATHÈQUE QUÉBÉCOISE
D’ARCHITECTURE Salle Fernand-Seguin

Théâtre Paul-Desmarais 335, boul. de Maisonneuve Est
1920, rue Baile

CINÉMA ONF GOETHE-INSTITUT
1564, rue Saint-Denis 418, rue Sherbrooke Est

INFO FESTIVAL 874-1637
http://www.manlacom.com/tlfa.html

MUSÉE D’ART CONTEMPORAIN
Salle Beverly Webster Rolph 

185, rue Sainte-Catherine Ouest

MUSÉE DES BEAUX-ARTS
Auditorium Maxwell Cummings 

1379, rue Sherbrooke Ouest

I

http://www.manlacom.com/tlfa.html

